
€

 

c
a
=
=
+
-
—

a

 

.
2%

for s-No sr¥

 

Te
Te: wt

>

At

Ww

EDITION QUOTIDIENNE .
 

 

mi— xX
FRIX

      

 

presence
—.

DE L’ABONNEMENT |

ITION HEDDOMADAIRE
tant, d'ATADOR sssrercsnissasecce 7

 

”

rN

      
  
IEU BF

QUEBEC, LUNDI,-19 MAI 1899
RE

     
BB =

DEOIT.”

AR

  

SErater

TARIF DES ANNONCES

PremitreInsartion.ciceeescpeteccsasarssassences
Antresiasartions, si piniscs sees 8913
Avls ds ualasancs, mariage ois déobs

18103 jours... 500 © 3%.
035v>.staccomu00é

“ Lesannoncxsaluantesscrontinséérécspour amcentta
Jesarbs Dinvsls V3 n3tai.—Dsnan le ds Lamssl
empty/és,— Anaraces potroan'rreso: pirsion.—
Ceat'odists p2r lu srau croavés,
-Tousa aires 4 a:7813, SD1708 lussres, etc, 67132raun}

Usdmtiotonion, devrait dsc adreagiss A BELLRAU ¢
Cle, Vureaa ds LA STUSTICE, E11 Vote Lamanatse

uss a3
1

ae, €680.4084 4056034, as.canserunns la direouoa ds Ls
Jogrcr,
 Un an, ant F

mr

BELLEAU & OL adminlatrateur

 

*ÉEURFAUX: 111, Coto Sumbntagne, Fasse-Ville, Quebec. Rédacteur en chef: ERNEST CHOUINARD-

 

RECEPTION A SPENCER
WOOD

L'élite de ls société do Québec, tant

francaise qu'anglaiso, assistait samedi

après-midi à Ia récoption dounée à Spen-
cer Wood, par Son Honneur Je lieute-

pant-gouvernour et madame Angers. i

Spencer Wooest l'endroit favori où

‘Tes deux sociétés su rontcontrent, et x

mais les traditions d’hospitalité de laà6--

sidenco de nos lieutenants-gouverneurs

n'ont été maintenues avec plus de di-

nité ot de distinction que maintenant.

Madame Angers prête un nouvel, éclat

à ces brillantes réunions et tous se sont

fait un dovoir et un plaisir d'aller lui

présenter leurs horsmages et leurs féli-

citations.
Malgré que le temps fût affreux, plus

de six cents personnes Eo trouvaient

réunies daus les salons de Spencer

Wood. On remarquait entr’autres l'ho-

porable M. Garneau commissaire des

Travaux publics, l'honorable M. Shehyn

trésorier provincial, et madamo Shehyn,

L'honorable M. Flynn et madame

Fiyna, M. W. Wood, honorable jugo

Camult, madameCasault ct mademoisel-

1e Cusault,l'honorable juge Bossé, ma-

dame Bossd ot mademoiselle Bosaé, 1'ho-

7, McGreevy,madame McGreevy et ma-

demuiselle MeGreevy, l'honorable juge

M. Latue ct madame LaRue, M. R

Harcourt Swith, l'honorable jugo Pelle:

tier ot madame Pelletier, M. do Cazes

ot madame do Cazes, M. Jules Tossier

et madame Tessior, colonel Duchesnay,

madame Duchesnay et mademoirelle Du-

chesnay, mademoiselle Bouchotte, Van

Bruysscl, consul général de Belgique ct

madame Bruyssel, M. Macquet, M. T.C.

Casgrain et Mme. Casgrain,M,Panet-An-

gers et madamo Angers, M. Réal An-

gers, M. Baldasano, consul général

d'Espagne eb madame  Baldasano
colonel cb Mme Forsyth ;,et M.madume

Dobell et mademoisello Dobell ; M. et

mndamo W. McPherson ; M. et mada.

me W. Rao ; M. madame James Leo-

moine; M. More et madame Moro;

M. Jones, madame ot wademoiscllo

Jones ; M. Dunbar, madame ot meado-
moiselles Dunbar ; ML ot madame

Joly de Lobinièro ot Miles Joly ;

M. et madame Edmond Joly ; M. 6

madamo Albert Furniss ; Dr et madamo

Eowell et mademoiselle Sewoll ; M. ct

madame B. Burronghs ; Cmademoi-

selle Ashworth ; M. ct madame Herbert

Smith ; M, ot madume Carter, miesda-

moiselles Cartor ; major Crawford

Lindsay, Mme ct mademoisclle Lindsay;

M. Gaspard LeMoine,madame LeMoine,

et madomoiselle Hébert, M. Edouard

LeMoino, madame LeMoine, et mado-

sello LeMoine, M. D. LuMoino, madame

LeMuine et mesdemoiselles IgMoine,
M. D. O'Meara ot madame O'Meara,

l'honorable J. Blanchet et inadume

Blanchet, M. H. Bussé, ot madame
Bussé, M. Foote ct madumoiselle Foote,

Fhonoralle Isidore Thibaudeau et mn-

demoiselle Sophio LaRue, M. Léonco

Taschercau, ct madamo Taschereau, M.

Elzénr  Tuschereau, M. Mcthot, Dr

Lemieux, ot madame Lemioux, OQapt.

Kane,madameKancetmademuisolloKano

Mmo Estell Drayner, Cul. Landry,A. D.

C.,M. Achille Carrier, M. Andrew Stuart,

madame Stuart, Mle Stuart, ct M. .G

Stuart, M. le Dr Murois, madame Ma.’
rois et Mlle Marois, M. Gregory ot ma-

damo Gregory, madame Pellotier, Mlle
Taschercau, M. W. Bnillairgé, M. Cy,

Dunn, Dr Hamel et madame Hamel,

M. Gauvreau, et madamo Gauvreau,
M. George Tessier, madame George
Tessier et Mlle Tessier, colonel Vuh,
madame Vohlet Mile Vohl, M. Wil-
liam de Léry etmadame de Léry,M.Gus-
tave Ouimet, ot mudame Ouimet, colonel

Amyot, M. P.; Dr Stuart, et madame

Stuart,M.Ulric Tessier,Milo Thibaudeau,

Mile Pentland, M. Louis Fréchotto
M. ot madame Napoléon Légendre ot
mademoiselle.Legendre, J. A. Charle-

bois, N. P., ot madame Charlebois, M.

A J. Auger ct mademoiselle- Auger,
colonel Turnbull et madame Turnbull,
colonel Montizambert, major Wilson,
capitaine Garneau, M: et madamo
Edousrd Garneau, M. et ma-
dame Chambers, M: ét: -madamo
E. J. Merodith, M. et madtño-
Louis Biludeau, madamo Langelier,

M. Tarte,M. Robort McGreevy et mada-
wR. McGreevy, madame Wainwright
©" mademoigelle Wainwright, Mile
Apgeline Hamel, M. Percy Mylos, M.

wrlos Burroughs et madamo Bur-
Troughs, mademolsello- Chouinard, M.
Skuato Carrier, madame Pourtior, ma-

domoirelle Carrier, M. Delorme et ma-
dame Delorme, mademoiselle Delorme,
mademoiselle Marie-Louise Tascherenu,
Mesdemoiselles Rochette, M. - Ludovic
Brunet, mesdemoisolles Brunet, M. et
Tusdamo Amédée Robitaille, le Dr Robi-
taille et madamo Rubitaille, M. Peachy
et madamo Peachy, M. F. X.Boerlin-
Büet et madamo"Borlinguot/%M. Vallière
et madame Vali re;M. Schwartz, con”
sul général de'Sübde, madamoSchwartz
o mademoisclle Schwartz, M. Schwaitz

ot Mme Woathorly, Son Honneur le
Maire Frémont et madame Frémont, M.
-Arnor, madame Turner ot mademoizelle
ner, mesdomoiselles Rowand, Dr
85, madanioRuss et. mademoiselle

Ro ‘l'hono:2ûleLP, Pélletier et ma-Samo Pelletier, fftaino Prunul
; oiono Pouliot ot madame‘ Poshiot

8 Van Felson ob mademoiscile- VadFolaon, Arth iSy een, id ur Vi \shiny Yio voor opadame Van Felson, madamo.Fléuaipps
aru,Mi:Arthur:Sots. ab    
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DERNIFRESDHPECHES
L'HONORABLEM.MERCIER KT

SES ELECTEURS DE SAINT-
HYAOINTHE

Vives instances des amis de son
cemté rour lui faira accep-

tor de nouveau la oan-
didatura

Saint-IIyacinthe, 17 mai—Une nom-
brouso délégation des électeurs du comté
est.allée rencontrer aujourd'hui l’hono-
rable M. Mercier pourle prier do ee
porter de nouveau candidat à Saint-
Hyacinthe. La délégation 50 composait
du maire de la ville et des citoyens les
plus influents du comté.

- Le niairo Dessaulles,au nam de tousles
délégués présents ct de tous les électeurs
du comté a lu l'adresse suivanto à l'ho-
norable premier ministre de ls province:

A l’honorablo H. Morcior,
Premior miniatro de la

province de Québec.

Honorable monsiour,

Vous voyez aujourd'hui réunis on cette
enceinte les délégués nommés par los
électeurs de tout le comté de St-Hyacin-
the quo vous représentez si dignemont
depuis dix ans, pour vous exprimer leurs
sentiments et leur désir lo plus vif.

Il n’est guère nécessaire pour nous do
vous direc que vos électeurs ont suivi
d’un œil attentif ot avec beaucoup d'in-
térêt la conduite politique de colui qu’ils
avaient l'honneur d’avoir pour député à
Québec.
Déjà lors des visites quo vous leur

faisioz ils ont eu l'occasion do vous dire
qu’ils admiraieut vos talents, votre éner-
gio ot vos qualités d'hommes d'Etat.

Répéter qu'ils ont été fiers do vous
est presqu'une banalité.
Vous avoz été peu de tomps à ls tôto

du gouverncmont do cette province, ct
cependant vous vous êtes placé au pro-
mier rang parmi les hommes dont les
noms sont des gluires nationales, do
l’aveu mêmo de vos plus ardents advor-
saines.
Vous avoz entropris une œuvro im-

menso et déjh vous on avez accompli une
grande partie, ct toute la province forme
des vœux pour que volre santé vous
permotte “de continuer jusqu'd parfaite
exécution de vos grands et patriotiques

«18 avoz jugé à propos de conseiller
a. acutenant-gouverneur la dissolution
des chambres avant l'expiration du
terme légal, et il vous faut subir une
réélection.
La rumeur publique a répandu la nou-

vello quo des mintifs d'intérêt politiquo
vous foraient accopter la candidature
daus d'autres comtés, mais nous n'avons
pas voulu y croire. ‘
Aussi,sommes-nous ici pour vous prier

dela part de tous les électeurs de ce
comté de vouloir bien leur fire lo plaisir
ot l'honneur de continuer & les repré-
senter dans le prochain parlement.
Nous croyons quo notre dévouement

et l'amitié quo vous ont toujours por*és
vos amis de Saint-Hyacinthe méritentune
réponso affirmativo.

Convaincus que vous la donneroz,nous
vous offrons donc de nouveau ln candi-
dature pour le comté de Saint-Hyacinthe
al. croyez, honorable monsieur, que cela
équivaut à cliro : lo mandat ! et qucla
provinces do Québec gardora à sa tête le
député du comté de Saint-Hyaciuthe.qui
dirigora dans le prochain parlemont la
phalange d'hommes habiles et patrioti-
quer quelle va envoyer 3 son aide.

Saint-Hyacinthe, 17 mai 1890,

Pour los élocteurs,
Les délégués du comté

de Saint-Hyacinthe.

“ G. G Drssa0rLES,

Maire.
Lours CoTÉ.
Françers BonDUA,
Léon PALARDY,
Ete. otc.,

L'honorable M. Mercier répondit en
tormes émus-et bien sentis à cetto preu-
vo d'estime de la part doses amis du
comté do Saint-Hyacinthe. Il parla pen-
dant doux heuros, remerciant svs élec-
teurs de leur dévouement à an personne
ct au parti national qu'il dirige, énumé-
rant les raisons pour lesquelles il veut
leur demander congé. À maintes repri-
503, l'honorable premier ministroa été
intorrompu par do longs applnudisso-
monis
La nouvelle que M. Mercier voulait

se préscntor dans un autra comté n été
roguo avec preine par les électeurs do
Saint - Hyacinthe. Ceux-ci voulurent
Alors tonter un nouvel effort pour rete-
nir M. Morcier au milieu d'eux, ctla
résolution suivante fut unanimement
adoptée :

L * Tl.est unanimentrésolu o les dé-
légués présonts à cotte convénition, éspè-
rent oncorsque l’honorablo H. Mercier,
malgré son refus catégorique et motivé
d'accepter la candidature pour co comté
roviendra sur an décision,ot qu’on consé-
quence les président et vico-président
soient chargés de so rondre auprés do
lui, et de lui répéter que les électours do
ce comté ont appris avec peine la déol-
sion qu'il a prise, le priant do nouveau
instamment de consentir À so Inissor
porter candidat.”
L'honorable M, Mercier, malgré cette

preuve non équivoque de dévoucmont,
no crut pas cependantdovoirrevenir sur
sa décision. Ja motion suivanto -fut
alors proposée : 2°
“ Ti est proposé par M. S. J. Duclos,

secondé par M. L. Marin :
Qu'attendu le refusnféremptoire et

réitéré do l'honorable M. H. Morcier
d'accepter la candidature dans co comté ;

Qu'attenda quo les motifs qui l'ont

‘reprégonter méritent notre considéra-
tion ;

EL Qu'attendu que, tout en rogrottant
6Quattond an iot de vuo du comté,
ln Aéeision de l’honorablo M. Morcier,
ot gn;exprimant Yeapoir qu'il gardern
toujtAirs un bon souvenir do ses nuciens
électeurs ot amis, il est maintenantsé-
cessairo de fairolo choix d’un autre can-

didnt 3. -. À. A
Tiavit résolufifie M. O. Desmarais,

‘avoent, soit. prié d'accopter la candida-
ture, les délégués gk électeurs de ce
<omté s'engageant àPappuyér de lour
troÿäilet de lour vote,
: - Colte “motion_   +ment,

 

  

    

porté & nous priver de 'honneur de nous:
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Nouvelles de Montréal
¥ORT DE M. J M. LORANGER

Concerts en plein air

INTERERSANT TEMQICHACE OE LA SEU3
THERESE SUR L'INCENDIE DE L'ASILE

DE LA LONCUE-POINTE

Montréal, 18 nni.—M. J. M. Loran-
ger, avocat, frèro du juge Loranger, est
mort hier matin, à l'Âse de 56 nus. C'é-
tait l'un dos mombres les
du barreau du cotte villo.

—Les concerts qui sont donnés pres-
que chaque/jour nu parc Sohmer éclip-
sont peut-être tout co que l'un peut on-
tendro dans les autres villes du conti-
nent Ces concerts ont lieu dans l'après-
midi et dans Ia soirée,

—L'hon. M, Morcier est arrivé hier
soir de St-Hyacinthe ct est parti cet
après-midi pour rctouruer à Québec,

—L'enquête aur la castatrophe de la
Longue-Pointe s'est continuée Lier
après-midi.

LA RENERENDE SUR THERESE

de Jésus, supérieure de 1'Asile St-Jean
do Diou, est interrogée.
Elo déclare que, dans son opinion, un

cortaïn nombre d'aliénés ont dû périr;
cependant lo nombro n’en est peut-être
pas si grand qu’on ne le ponsait d’abord,
car des nliénés qui étaient disparus sont
retrouvés tous les jours.
Ele dit que lc feu s'est déclaré au

troisième étage. Il devait y avoir 15 à
17 personnes dans la salle où le fou s'est
déclaré. Cette salle était occupée par
les pensionnaires privées La Sœur
Ephise en avait ln charge, avec deux
sœurs tertiaires. Il n'y ovait pas de
lumière ni poêle dans cette salle. Tout
’éditice était chauffée à l'eau chaude.
Lo coronor—Croyez-vous qu'une dos

pensionnaires ait pu trouver des allu-
mettes au dehors et mettre lo fou ?
La sœur Thérèse—J« n° pris répon-

dre au juste. Mais c<ans mon opinion

plus distingués

-Ja chose a dû arriver ainsi. Je dois aussi
déclarer qu’une des pensionnaires cher-
chait depuis longtemps des moyens do
se donner la mort. Il est bien probable
quo lo feu a été mis par une pension.
naire. Lorsque le fou s'est déclaré

‘j’élais malado ct j'ai dû mo retirer à
l'asile St-Teidore, après avoir donné l’or-
dre d’ouployer tous les moyons possibles
pour sauver les malades,
Q—Quelques religieuses ont-elles péri

dans les flames.
M—Non, mais cinq terciaires y ont

trouvé bu mort.
Le curoner—Un grand nombre do per-

sonnes sont d'opinion que le feu a été
communiqué par les fournatses ?

La sœur Thérése—C'ont impossible,
les fournaises occupaient un bâtiment
séparé.

n juré—Aviez-vous
l'asilo ?
R— Oui.
Q—Est-ce qu'un des fils de ce télé-

phone passait dans la salle où s'est dé-
claré lo feu ?
R—Non,
En réponse à une question d'un des

membres du jury, la sœur "Thérèse dit
quo les plans de l'asile n'avaient pas été
soumis au gouvernement, mais lorsquo
l'édifice a été terminé, les inspectours
du gouvernement on ont approuvé la
construction. Ces inspecteurs visitaient
l'établissement 4 fois par année.
Q—Avez-vous visité plusieurs asiles

d'aliénés ? te
R—Oui, j'ai visité los principaux

d'Angleterre, do France, d'Écosse, des
Etats-Unis et du Haut-Cunada.
En France, l’asils le plus considérable

que j'aic visité contenait 4,800 aliénés.
Eu Europe, les asiles se divisent pour Ia
plupart en différents bâtiments ; mais en
Amérique, réglo générale, les asiles no
forment qu’un seul corps de bâtiment,
Cela existe cn Amérique à cause du cli-
mat qui est rigoureux, ct qui exige un
système de chaulfnge partienlier,
M. Dupuis pose d’autres questions du

même gonre. La sœur Thérèse répond
que ces questions ne doivent pas avoir
de rap à l’enquêto.
M, Dupuis.— on, si je poss cos ques-

tions c'est simplement pour renseigner
le public et le gouvernement. Cus ren-
seigncinents pourrontêtre utiles lorsqu'il
s'agira do la construction d'un autre
nsile.
Uu juré demande si les fous avaient la

permission do fumer. .
La sœur Thérèse—Oui, en été, ils fu-

maient dans la cour, et l'hiver dans leurs
salles.
M. L. O. David demando où étaient

les tertiaires quiont péri dans les flam-
mes. ;
La sœur Thérèse répond qu'elles

étaient dans le bâtimont principal, à la
salle de réunions. Uno de ces tertiaires
était malade. Lo fou s'est propagé avec
tant de rapidité qu'elles n'ont pns eu lo
tomgs de se sauver.

le téléphone à
*

_ -M.-L. O. David—A quelle classe ap-
partennient les malades qui ont brûlé ?
R—Quelques pensionnaires privées et

les agitéua, los furiouses. Il m'est. impos-
sible pour le présent do donner une
liste des malheurcuses qui ont péri.Il
avnît 42 porsonnes dans la sallo des agi-
téos, mais quelques-unes ont dû échap- |.
r
Q—Dans les asiles que vous avez visi-

tés, avoz.vous remarqué que lus furieux
étaient placés aux étages infériours ?
R—Pas toujours . -
Q—Aviez-vous des moyens de préve-

nir les incendies ?
R—11 y avait des boynux dans chaque

corridor, ot desréservoirs on différonts
endroits, ’ ’

“ Q—Vous avez dit qu’il y avait dosfous
au 5o étago ; comptez-vous le rez de-
chausséo -
R—Non. :
Q—A quoi attribuez-vous la rapidité

étonnante aveo laquelle le feu s’est pro-
prgéi 0
ft—Aux ventilateurs qui étaient abao-

Jumentsnécossaires dnus'une maisondo |
ce gonte. :
Q—Personno ne fumait ans ia salle

oùlo feu s'ust déclaré ? "
R-—Non ; c'était la gallo des femmos:

et les femmes n'avaient pas l'aütorisi-.
“ton de famer ; choz los agitéos, il y
avait desponsionnaires privées et des
rensionnaitos d'Etat. ’Ellos occupaiont
2mo étage du corps principal, mais co-

n'est pas Ia que le feu deat déclaré. M3
- Sœur Mario Félix est ensuite interroge:

LA nocle feu ‘dentdéclaré- elle
jtkdinerdps; ud :étageinfériour.

 

. idées de suicide, mis je n'ai janis re-
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Ja salle Sta-Odeile, PA salle dont olle avait
la dirsctior, Elle soprécipita à l'endroit
indiqué et vit le fou, dans ln porto ou-
verte ; olle revint sup ses pas ot so diri-
gen vers uno autre porte, appelant au
eccour& Elle so mit aussitôt À l'œuvre
pourfaire sortir Jes mulades qui étaient
au uombre de 15. Tous furent sauvés.
La sœur Maric-Félix ajoute qu'elle est
allée conduire ces ninlades à l'asile St-
Isidore.
Avant do descendro pour dîner elle

n'avait rien remarqué d'anormul duns ln
salle, et elle ne peut diro comment le
feu à pris. :

L'alarme n été donnée par unc reli-
giouse, qui criuit : au feu, en passant
au réfectoire de In communauté.
Le ténioin ajoute que cing ou six des

malades sous sn diroction pouvaient gor-
tir et so proniener dans In cour. Quel-
ques personnes prétehdent avoir vu de
la furtiés sortir d'uné arinoire reinplio
do linge. Les maladog n'ont jamais d’al-
lumottes ñ moins que los visiteurs ne
leur en donnent. .
Q—Les femmes n&recevaient pas d’al-

lumattos des visitourg puisqu'elles no fu-
nmicnt pas } Tr
R—Non; du moins je no lo crois pas.
Q—Le fou a pris dbus votre salle, di-

tes-vous?
R—Je le ponse, Mais jo n'on suis pas

certaine.
Q—Quol est votro aystume d'écluira-

se.
R—L’électricité,.
Q-—Lorsque vous êtes allée dinor, lea

malades sont-elles restées lungtemps
seules?
“ R—Elles n'étaicrit pas seules, il y
avait des gardiens ; j'étais descendue de-
puis 20 minutes loraquo l'alarme n été
donnée.
Q-—Les visitours ont-ils le droit do

donner. des allumottosiaux patients ?
R*—Nou,lorsque Ia chose arrive, c'est

a l'insu doa religiouées pt des gardiens.
Q.—Quolfes sont lea'personnes qui dé-

clarent avoir vu sortin de la fumée do
l'armoiro de votre sallp ?
R—Une sœur tertiaire, du nom do

Laura Lewouche Lorsqu'elle vit la fuméo
elle donna l’alarmo. Un ventilateur tra-
versait cette armoire, Il est bien possi-
ble que le feu Soit prria À Un étage infé-
rieur ct sc soit communiqué plus haut
par le ventilateur. Ilyavait dans ma
salle une personne quiavait souvent des

marqué qu'elle eut des tendances à met-
tro le feu .
Le troisième témoin interrogé hier

après-midéest Sœur Vitaline. Elle était
gardienne d’une salle au Bo étage, ot
«vec l'aide de quatre tortinires, cHe avait
50 à GO aliénés sous an direction. Ello
était au réfectoiro lorsque l'alarme n été
donnée, ct ullo s'ost rendue aussitôt à sa
salle. Elle à réussi à sauvor 33 de ses
malades. Lo feu s'était déclaré dans la
sallo en dessous. Un plus grand nombro
se sont peut-être pnuvés maisjusqu'i pré-
sont on n’a constaté l'existence que de
33.

Elle ne connaît pat Varigine du fou,
mais elle croit qu’il s’est déclaré dans lu
salle Sninte-Cécile.
Le Dr Bourque, médecin en chef do

l’asilo, est ensuite assermenté, TI était
rondu à sa maison depuis 5 minutes,
lursqu’il aperqut la fuiméo et ilest ro-
tourné aussitôt à l'asile pour travailler
aun sauvetage.
Q—Avez-vous une connaissance quel-

cunque se rapportant à la causo du fou ?
R—Aucune ! je n'ai quo des présomp-

tions ; je pense cepondunt que lo feu a
été mis par une malade qui voulait so
donner la mort. Malgré toutes les pré-
cautions on trouve das allumettes que
dos visiteurs Inissent tomber.
Q—Avez-vous uuc idéo du nombre des

portes do vie.
R—Aucune : copendant jo puis diro

quo dans une salle il y avait 42 agitées ;
toutas n’ont pas péri. Dans mon opinion
le'nombre total des pertes de vie peut
s’élevor à 50. Lo sauvetage s’est opéré
par les deux extrémités de l’edifice.
Le feu a fait sou apparition dans la

salle Ste-Cécilo, mais l!no s’en suit pas
quo le fou ait originé dnps.cette sulle. Il
pouvait'bien vonir d’un autre étage par
les ventilateurs. to
En réponso à M. David, le témoin dit

qu'ila vu&n Europe dek nsiles formant
un seul corps do bâtiment de 3 ou 4
étages ; d'autres divisés on pavillons iso-
és
A l'asile de la Longue-Pointe, le feu

s'est propagé avecrapidité par In force
des ventillateursi. - Cos ventillateurs no
dovraient pas êtro en bois, mais on
pierre ou en terre cuite. De plus, il se-
rait prudent de diviser l’édlifico au
moyon de coupe-feu. -
Lo coroner. —Employez-vous quelque-

fois Ia camisole de force pour les fn-
rieux ? ;
R—Oui, quelquefois, surtoutpour les

hommes, ’
Q—Savez-vous si quelques-uns des
tients avaient In camisolo le jour de

Fincendio ? .
R—Ja no pourraispas dira si quol-

ques femmes l'avaient ce jour-là ;
quant aux hommes, il faut l’omployer
tousles jours, pour un certain nombre,
mais pas un seul homme*n’a péri.
L'enquête est njournéeÿ mardi après-

midi.

—M. Black, trésorier dols cité, est
mort hier. \

aSuicide de l'axent co J Jntre dcs Etats

Unis a rortintontn

Portsmouth, 18 mai-—Tlhios. McChoa-
ne, agont consulaire dus Etats-Unis,s’est
suicidé d’un coup de revolver à South
Sea Onstle près d’ici. Op:no suit pas co
qui l’a poussé à cot actede désospoir.
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L'honorable “M;-Mercièr est arrivé à
Quétec hier xoir. ©

 

Nouvelle preuve de.}'oxe
I'administration provibeislo nétuello :
Le revonu seuldes ljoences oxcédait,

àJa fil d'avril, de 870,000 le rovenudo
maine source psrçu l'an “dérnior à pn-
-reille époque. “17 ©
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LE SACRE DE SA GRANDEUR
MCR A. A. B .AiS À LA

BASILIQUE

Cérémonies grandios>s

TOUS LES EV-QUESDE LA PROVINCE ET
PRES DE CEUX CENTS PRETRES

PRESENTS
CERPMONSAL DI SACRE DUN PRELAT

 

Prescntution d'une adresse par In soclete
BteJonneBapiiste au Fatals

cardinalico
 

Lo sacre do Mur A. A. DBhis, évéque
élu de Gorimanicopulis, condjuteur de S.
G. Mer de Rimouski, à eu liou hier ma-
tin à Lu basilique au milieu do toute Ia,
solennité extraordinaire et du céplaio-
ment religieux voulus en pareille cir-
constance.

S'il est une démonstration du culte du
vrai Dieu bien propre 4 édifier sur lu
majesté, la sublimito du notre relizrion,
c’est bien celle du la consécration d'un
diguitairo de l'Ezdisa catholique ronuine,
tt nous croyons devoir intéresser nos
lecteurs en donnant lu résumé des cére-
munies.
Duus l'ézelise où doit so faire la con-

sécration, on prépare deux chapelles,
une plus grande pour l’évêque conséera-
tour ct uno plus petits pour l'évèque
élu ; et il doit y avoir au moins deux
évêques assistants.
Lorsque le prélat conséerateur, qui

hier était Son Iminenco le cardial Tus-
chere, Pélu, les éviques assistants ct
tous ceux qui prennent part à la consé-
cration sont revitus des ornenient pres-
crits, le plusancion des évèquos assis.
tants demande au consécrateur d'élever
l’elu à l'épiscopat. Le conséerateur ré-
pond : ** Avoz-vous un mandat "7 Lo
plus ancien des assistants répond :
** Nous l'avons ” ** Qu'on lo Hise ” dit
le consécrateur, Alors le notairo du
consécrateur en fait la lecture en en-
tier.

Si los lettres apostoliques exigent le
sorinent de I'élu, celui-ci lit mot pour
mot lu formute du serment, A genoux
dovant le consécrateur.  L'évêque élu
promet en outre da visiter les tonibeaux
des apôtres à certaines époques ; de reu-
dre compte au Souverain Pontifo do
tout co qui concerne sa charge, l’état do
son é«lise, Ja disciplino du clergé et du
peuple, etle salut des âmes qui lui
sont confiéos ; do rocévoir humblement
les ordres du Pape et doles exécuter
fidèlement ; et de faire fairo ces choses
par un mandataire spécial en cas d’eu-
pêchoment Jévitime. Il s’interdit l'alié-
nation des biens de son église, sans que
lé Pontife romain soit consulté.

Lu conséeratour hit ensuite ce qu'on
appello examen. On rappolle à l'évê-
que élu ces paroles do VApotre, de ne
pas so hitter d'imposer les mains. L'objet
de 'examen conceruoe la foi en la Sainte-
Trinité, le gouvernement do l’Eglise, la
prudonco, l'instruction du pouplo con-
formément aux saintes Ecritures, aux
traditions apostoliques et aux conatitu-
tions du Siège Apestolique qu’il promet
do recevoir avec respect, d'ensoiguer eb
d'observer. Il anathématiso toute secto
opposéo à l'Eglise catholique, Il professe
que chaque personne divine est un soul
Dieu, vrai, plein ot parfait ; que le fils
eat vrai Dieu ot vrai homme, fils unique
de Dieu, non mioptif, ni fantastique, uno
seule personne en deux natures ; ct lo
reste de ln foi catholique avec la divinité
de l’Ancien et du Nouvoau Testamont.
Â clinque question l’élu répond : “Je
le veux de tout mon cœur.’

L'examenfini, le consécrateur ot l'élu
commencent Ja messo à leur nutol res-
peetif. Après lo Graduel, on conduit
l'élu devant lo consécratour qui lui dit :
“* L'évêque doit juger, interpréter, con-
sacrer, ordonner, offrir, baptiser et con-
firmer ; ” puis il ajoute : ‘* Prions, très
chors frères, afin que, pour l’utilité de
son Egliso, la bonté du Tout-Puissant
communique à cet élu l'abondance do
sa grâce.”” À co moment tous sc mettont
à gonuux, à l’oxception dol'élu qui se
prosterne à gauche du consécrateur, cet
l’on récito les litanies, Quand elles sont
finies, lo consécrateur pose le livro des
Evangiles ouvert sur la tête ot los épau-
les de l’élu qui est à genoux, de manière
que le bas du livre touche sn tête, ct
que lo côté écrit soit appliqué sur ses
épaules. Ensuite, lo consécrateur ct les
évêques assistants touchont des doux
mains Ia tête do colui aui doit être con-
sacré, en disant : “* Recovez le Saint-
Esprit.”

Après cela, le conséeratour dit une
ornison pour prier lo Seignour de répan-
dre sur son serviteur lo complément de
In grâce sacerdotale, et commenco lo
Veni Creator. Quand le premier
versot est achové, il trempe son pouco
droit dans lo saint chrdme, fait d'abord
une unction on forme do croix qui em-
brasse toute la couronne de l’élu à ge-
noux devant lui, puis il étend l'oaction
au resto do la couronne, et fait trois fois
lo signe de In croix sur Ia tite de I'élu.

Peoudant que l'on chante uns antienno
du 20 ton, an mot au cou do l’élu une
serviette longue d'au muins six palmes,
et le consécrateur traco de son uce
droit avec lo saint chrôme deux lignes
dans los mains de l’élu, puis il étend
l'onction à la paume des mains, en di-
sant : * Que l'huilo saïnte, le saint
chrême, consacro ces mains, comme Sa-
muel sacra David rui et prophète.”

Cola étant fait, lo conséeratour bénit
le baton pastoral que le nouvenu consa-
cré reçoit entre les indox et les doigts du
milieu ; puis il bénit l'anneau qu'il lui
passe onsuito au doigt. Alors le nou-
veru consacré touche le livre des Evan-
giles, ot il est admis au baiser de paix
du conséeratour et des évôques asnis-
tants,

Puis, le consécrateur et lo consacré
continuont Ia messe. ‘Après la récitation
do l'Olfertoire, lo consacré vient se mot-
tre à renoux devant lo consécatour ot lui
présente doux flamboaux allumés, deux

. pains, doux barils pleins de vin, et baise
a main du consécrateur qui reçoit ces
offrandes. Ensuite, lo consacré se placo
dorrière l'autel du consécratäur, au côté

— | de l’épitre,entre les évôques assistants,
-ayant dovant'luisonmissel;àtil faitet dit
tout.ce qui est marqué, conjointoment
avec'le consécrateur. "*Ou“-mét ensuito
une hoitje pour chacun, ot".assez de vin
dans le calicepour tous les doux:
Au moment de la communion, le con-

sécratour communio le consacré d’abord
sousleapboe du gain, onsuite‘aous l'es-”
“pècé-du vin-; puis3prondla purification
et‘eh présente au consacré, - Après la-

À

que l'on intronise immédiatement, en le
faisant sesoour au fauteuil d'où lo consé-
crateur s'est lové. Puis le cousécra-
teur catonne lo Te Deum, après le-
quel le consacré donne la bénédiction
solennelle, et chante trois {cis en Esisant
la génutaxion : A. muitos annos.
Bon Eminonce le cardinal arohevêque

de Québec, qui était le prélat consécra-
teur, officisit, assist de Mgr Marois

F agissant cemmeo archidiacre, des révé-
rends MM. Langis et Rainville, diacro
et sous-chacre d'honneur, dos révérends
MM. Pelletier et Rémillard, diacre et
sous-diacre d'office.
Mur Blais avait pour premier assistant

Mar Larva, et pour second assistant
Mgr Bégm, Cos trois prélats avaient
chacun leur cérémoniaire.
Le révérend M.Gagnon agissait comme

maître de cerémonies. -
Ls sermon du circonstance a été pro-

nencé par Mgr Langovin.
La partie musicale, sous Ja direction

de M. Ernest Gagnon, organiste, et do
M, Gustavo Gagnon, chef d'ercheatre, à
été exécutée avec uno puissance, uno
ampleur et un ensemble admirables par
un chœur com posé des amateurs les plus
distingués dola ville * Un a chanté Lay
seconde messo de Hayden. Voici le pro-
frrammnie :
Kyri:—Solo de soprano... Mme Choul-

[nard
alto...Mme Legendre

GLORIA,— ‘‘ Qui tolits. ..M. Laurent

Crevo.— Plein chant de la messe royale.

A l'Orrerroims-—Murche des prêtre
[par l'orgue et l'Union Musicale

+f

Lo Kyrie et lo Gloria surtout ont été
remtus d'une fagon merveilleuse. Ja-
nis chant plus magnifique pout-êtro
n'a retenti dans notre ‘vieille cathédrale.

L'exécution de la Marche des prêtres,

Musicale, a été magistrale.
Tous les évêques de la province de

Québec et près de deux cents prêtres,
curés et vicnires, étaient présonts à cette
grando soleunité. On remarquait même
un prélat venu de lu partie plus reculée
du pays, Mer Clut.

Parmi les prélats, mcutionnons, en
outre des olficiants déji nommés, ceux
dont il nous a été possible de nous pro-
curer les noms : Mgr Fabre, do Mont-
réal; Mur Langevin, do Rimouski ;
Mur Moreau, de Saint-Hyacinthe : Meur
Dubatiel, d'Ottawa ; Mar Lafièche, de
‘Trois-Rivières ; Mgr Racine, de Sher-
brooke ; MoeGravel, do Nicolet ; Mur
Clut, Mgr Marquis, Mar Paquet, Mur
Tetu, Mar Méthot, Mgr Tanguay, Mgr
Guay, Mur Hamel

Parnii les autres membres du clergéd
les révéronds MM, Fnguy, curé de No-
tre-Dumne de Québec, Bélanger, curé do
Saint-Roch de Québec, Plamundon, du
faubourg Saint-lean-Baptiste, louloau,
privcipat de l’École Nocmale Laval, Pa-
fgé, Trépanier, G. Têtu, Marchand, A.
Gnuvronu, curé de Notro-Dame de Lé-
vis, JL Gauvreau, vicaire ; Chaibonneauu
I. Gauvreau, Faucher, Fafard, eurd do
Saint-Joseph do Levis ; Fafard, de Chi-
coutimi, G. Lemieux, Bacon, Lachanco,
Fortier; Père Désy,Père Hnmel Iéroux,
Turgeon, S. J., Pèro Joduin, O. M. LI,
les EL, Pères Walsh, MeCarthy Wihyte,
et C. 8S. 8S MR. 5; Goudrean, Pre-
mont, Maheux, J. Lavoie, L. Lavoie,
Dumontier, Bouffard, Laplante, Beau-
bien, T. Beaubien, Delagrave, Jobin, RR.
Casgrain, R. H. Casgrain ; Roussel, de
l'université Laval, Ruel, L. lH. PAquet,
I. X. Bélanger, Lo Morisotte, B. Mar-
tol, L. Beaudet ; Roy do Sherbrooke ;
M. Lubréque, R, ¥iére Gonthier, domi-
nicain ; M. Caron, de l'Ecole Normale
Laval ; Lindsay, de Trois-Rivières ; Au-
dette,de Sillery ; Richard,ducap Blane ;
Simard ; Quinan, d’Arichat, diocèso
d'Antigonish, Rousseau, H. Defoy ;
l'abbé Latlmmme, de l'université Laval ;
O. Mathieu ; A. Marchand ; M B. Le-
clore, du lac Saint-Jean ;F. Dupuis, du
collège de Lévis; Fafard, de In Bale St-
Taul ; Delâge, curé de Chicoutimi ; Du-
val, de Rimouski ; le R Père Hnamol.
Provincial de la société de Jésus ;
lo chunoïmo Bouillon, d'Ottawa ;
chanoine Rhoault, do Trois - Ri-
vières ; M. Archambault, vice-roctour
de l’université Laval de Montréal ; M.
Prosper Vincent, dernier des Hurons,
vicaire à Calumot. R. I’. Augier, Provin-
cial, des Oblats ; De Bongnie, Provin-
cinl, des Redemptoristes ; M. Ilallée, du
lnc Saint-Jean ; M. C. Pouliot ; M. Si-
rois, du cap St-Ignaco ; M. t'ortior,supé-
rieur du collège de Lévis ; Aut. Martel;
Sasseville, curé de Sto-l'oye ; A. Deziel,
do Saint-Michel ; M. Boily ; AI. Moris-
sotte, de Saiut-Anselme, ct-uuo multi-
tude d'autres,
On remarquait aussi en avant do In

nef un grand nombre de personnalités
les plus distinguées de Québuc, parmi
lesquelles S. HI. lo licutonant gouvor-
neur, S. H. ls maire de Québec, 1'hono-
rablo F. Langolier, et d'autres dont il
nous ñ été impossible d'avoir les noms.

Détail touchant, lc père de Mgr Blais,
un vénérablo vicillard encore plein do
viguour malgré son fige avancé, assistait
a Ia solennité, Il paraissait vivomont
ému do la dignité conférée à son
fils par l’Ezlise. I était entouré d'autres
paronts do Mgr Blais.

: Mgr Diais'est uno dos fi
sympathiques, un des membres les plus
‘distingués daclorgé canudion.

Hier soïrä hvit heures environ 200
mombres de la société Saint-Jcan-Bnp-
tisto do Québec se sont réunis au aalun
du palais cardinalice pour présenter une
adresse à Sa Grandeur Monseignour
Blais, ancion chapelain de cotto société.
MgrBlaisétait nccompagné de Mgr

Fabre, archevêque do Montréal, Mgr
Duhaniel, archovôêque d'Ottawa, Myr
Laflèche, évêque des Trois-Rivières,

Vincent, Gagnon et Arsenault. :
Parmi les membres de Ia société Saint-

Jean = Baptisto présefts,
avona remarqué MM. l'échevin A. Robi-
taille, ox-présidont général, Alphonse
Pouliot, président section Notra-Dame.
Joseph Beauchamp, secrétairo, J. B:
Cantin, assistant-trésorier, Son Honneur

, le maire Frémont, les chovaliors::Robi-
taille, Martineau ot Charles Trudelle,
J. P. Rhénume, L J. CO. Fist, Louis
Bilodeau, A.H. Verret, Pampliile Lo-
‘Toay, J.-B.Delage, B. Verret, L.A.
Blanchet, - duôteur Edmond’ Casgrain,
Louis Lamontagno, J. F. Peachy, Ernost
On on, T."Nosbitt, P. Gingras docteur

"|Pampalon.
M. AlphonsePouliot s'avança et lut

‘uno adressc-Fléine des soptiments les

ro. Nous aious voyons forcés dela
:remettre aiusk   
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Myr Marois, les révérends MM. Langs,
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_ L’adresso qui était écrite par M. I,
Nesbitt,était une magnifique pidoo callie
graphique,

NOUVELLES _ELECTORALES
Nos amis pourront se procurer toutes

les inforinations qu'ils désireront en B'a-
dressant au comité central, au Clinren-
dou. Les listes électorales imprimées
y scront déposées ot pourront êtro con-
sultées d'ici à huit jours.

  

DISTRICT DE QUEBEC

MONTMAUNY

AMM. Tarte ot Casault ons décidé de
no passe présonter dans lu cumté de
Monemagny.
M. Bernatchez sora probablement élu

par acclamation

JKAMOURASEA

Le candidat national daus le comté de
Kamouraska est M. Martin.
M. Martin à l'appus de MM. Polletier

et Desgaint, Sun élection no fait pas de
douce.

Porrseur

M. H. Chassé, avocat do Québee, a
posé sa candidature contre M. Jules
Tessier dans le comté de Portneuf. M,
Chassé remportera la plus bulle veste
possible. Cette candidature est telles
mont ridicule, quo même les journaux
les plus féroces de l'opposition s'on mon-
trent indignés.

MÉGANTIO

Nous avons la plaisir d'apprendre que
Jes conservateurs anglais du comté de
Mégantic ont consenti à laissor élire
l'honorable colonel Rhodes par nccla-
mation,

ARTHABABKA

BL Bourbeau a, parait-il, accoptd la
candidature iv Arthabasla. Bien quo ce
soit lo plus fort adversaire qui pas nous
être suscité dans ce comté, À n'y a pas
de doute que M. Girouard sera réélu par
uno forte majorité. Locomté d’Artha.
baska en effet recounaît la faute qu’il a
comuaise en 1877 en élisant M. Bour-
boau contre I'honorable M. Laurier, et.
il regretto trop vivoment cotte faute
pour y retomber.

DrUMMOND

M. Watts n'a pas eucore d'advorsaire
dans le comté de Drummond.

Rimousrr

La prosse de l'opposition annonce que
M, R. P. Valléo sera l'adversaire deM.
Auguste Tessier dans le comté de Ri-
wouski. Nous recevons zetto nouvelle
comme un bon augure. * Lo candidat lo
plus sérieux qu'on pouvnit amonor était
sans contredit M. Côté, du Bic, et lo
fuit qu'il s’uat retiré de la lutte prouve
qu'il s'est aperçu qu’il n'avait aucune
chanco de battre M. ‘Possior. ‘

Levis

Il n’est plus question, paraît-il, de
candidature ouvrière dans lo comté
do Lévis. On dit aussi qu'il n'y aura pas
de candidat conservateur et quo M. Fe
X. Lomieux sera élu par acclamution.

MATANE

M. Généreux, candidat bleu à Matane
vient d'abaudonner ls candidature après
une campagno d'environ dix jours.
On dit que M. Assolin, l'adversaire

malheureux de M. Tessier dans le comté
de Rimouski, en décombre dernier, esb
sur lesrangs en quêto d’une nouvelle
défaite.

11 est toujours question de Ia eandida-
ture de M. Pinault, avocnt do Québeu,
dans ce comté.

NrcoLer

La lutte se fera dans co cointé entre
M. Tourigny, conservateur, ot M. Mon-
fette, indépendant.
M. Monfette sera élu par plusiours

containes de voix de majorité, bien qu'il
suit combattu par les treis journaux
bleus du district de Trois-Rivières,

Sr-MAURICE

Notre ami M. Héroux a définitive.
ment acospté ia candiduture dans le
comté do St-Maurico. M. Héroux fera
une belle lutte à M. Duplessis ot ln vice
toito lui est assurée.

MASKINONGÉ

M. Logris possède une organisation.
formidable dans eon comté. 5 ost de
plus en plus populaire et lo serutin du
17 juin prochain lui rapportora une écra-
snnte majgrité sur sou advorsaire,

CHARLEVOIX

Pas d'opposition à ML Morin, candidat
national duns le comté de Charlevoix,
Il avait été question de plusieurs exndi-
dats bleus, mais tous ont ou la prudence
de se retirer et de ne pas courir au-dge
vant d'une défaite certaine.

MONTMORENCY

Ln lutto est commencée à Montmo-
rency. Les deux candidats so sont rene
contrés hier à l'Isle d'Orléans on prée
sonce do plusieurs centaines de pere
sonnes. … .- ;

L'assemblée do Ste-Pétronille a duré
environ deux houres ot notre ami M.
Charles Langolie , y a remporté uu mae
gnifiquo succès.
La paroisse de Sainte-Pétronille a juse

qu'ici été conservatrice, mais nous avons
constaté hier avec plaisir qu’il s’y est
fait uno réaction cn
tional,

L'élection do M. Langelier est au
réo par uno bonne majorité. -

Queszo

Le camité d'organisstion dos blous de
notre district est composé commo suit :
J: A. Charlebois, président ; D. CO,
Thompson, trésorier ; Dr Diunne, secrés
tairo ; F. Carbray et Edmond Giroux,
membres adjuints.

 

DISTRICT DE MONTREAL

DivisionSe-Jaoques
L'échevinBrunot a définitivament ace

cepté la candidature nationale“dans la
* division St-Jacquos.

y Division Sra-MawE

soulcandidat sur les rangs, -
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LA JUSTICE
:QUEBEO, 19 MAI 1890

LA LUTTE

"Nous recevons de toute Ia division po-
litiquo de Québec, les nouvelles los plus

encouragesutes, et dès aujourd'hui nous
sommes en position deu dire à nos amis

quo nous allons rompurter ici Uno vic-
toire signalée. Nous ne perdrons pns
un seul comté sur tous ceux qui nous

appuysiont dous la dernière chambre,

Nous gagnons quatre sièges par la divi-
sion ou deux comtés du Lac St Jean, de
Matane, d'Arthabasks ot de St Saüveur.
Nous sommes absolumont sûrs jus-

qu'à présent d’enlever a l’eunemi Belle-

chasse, Bonaventure, Montmorency ot

le couté de Québec, St Maurico ct pro-
babloment Gaspé. Notre organisation

n'est pas encore terminée ot lo choix de
nos candidats n'ost pars encoro définitif

daus Témiscouata, la Beauco, Nicolet,
et Québoc comté. Muis commo tout lo
resto est fait, ct comme nous n'avons

plus, à bion dire, à nous occupor quo de

ces quatre comtés, quant au choix dos
candidats, et quo la choso va êtro faite
sans délai, nos amis pouvontêtre cortainis

que nous sorons en état do leur en don-

ner des nouvelles sous peu. Les nou-

velles que nous en recevons sont excel-

lentes.
Au pis aller, l'opposition gardera- un

siège ou deux, tout au plus, dans la ré-
gion politique qui a'étend depuis Bluski-

nongé,au nord,ct Nicolot,au sud, jusqu'à

l'extrémité est de la province.
Quant à la division do Montréal, nos

advorssires la réclsment commo leur

chiiteau-fort. Nous ne lu connaissons pas

aussi bion que ls nôtro, mais nos amis

qui s'y connaissent nous assurent que si

nous perdons quolques sièges dans cette
région nous en gagnerons assez d'autres

pour compenser amplemeout les pertos

éventuelles,
Dansce cas lo gouvenement  untional

aurait, après les élections, une majorité

variant de 25à 30 voix, ce qui rovient

à diro que M. Taillon et sun programme

socialiste eurnient écrasés.
Daur la plupart do nos comtés ici, on

fait de l'opposition pour ln forme afin de

garder los candidats chez eux et les eu-
pêcher de travailler ailleurs ot do so

porter en masse dans lo district do
Montréal et dans nos deux ou trois com-

tés douteux. -

Cotto tactiquo aura peut-être l'effet

désiré quelqu part mais ou s’aparce-
vra qu'elle ne réussira pas partout,

CHICOUTIMI ET SAGUENAY

 

 

 

 

Nous recevons d'excellentes nouvelles

de cotte division électorale où la candi-
dature do M. Onésimo Côté reçoit lo

meilleur nccueil possible. M. Côté a

été prié de so préseotor par un très
grand nombre d'électeurs ot il n été ac-

ceptd par le gouvernemeut commo le
candidat national.

Nous espérons quo tous les amis do

notre cause dans le comté de Chicoutimi
et Suguenay se feront un devoir do se

rallier onmasse autour de la candidature
de M. Côté afin de lui assurer un succès

éclatant.
Dans les nombreuses requètes qui lui

ont été présentées, lui demandant d'ac-
cepter la candidature, les électours énu-

mdrent les qualifications de M. Coté et
lui décernent les plus grands élozes,

C'est un felf-made Man ; il est à In tôte
d'une maison d'affaires importante ot il

possède la confiance et le respect do
ceux qui le connaissent. Fils do culti-

Yatour, ayant travaillé comme tel chez

soi père, il connait à fond les besoins de
ls classe agricole. Son père étuit pauvre

ot au début do sa carrière lo candidat

uational & contiu co que c'était quo gn-

@ber sa vie comme les plus pauvres ou-

vriers moyennant 50 ot G0'tonts par
jour. Ilest do. Ia classo de ceux qui

sont arrivés par la seule forco do loura

talonts ot do leur honnôteté. Aujour-

d'hui, M. Cêté vit heureux jouissaut de

l'estime de ceux au milieu dusquolsil n

grandi. Il ne désirait pas la candidature,
mais il n'a pas cru dovoirrefuser le té-
moignage à peu près unanimo do rospect

et de sympathie qu'on lui offrait. Il
connaît à fond les besoins des comtés

qui l'ont choisi et il pourra travailler à
leur bien et leur progrès d'uno manière
aussi officace qu'il a su travailler pour

lui-même et se faire la position indépeu-

dante qu'il occupe aujourd'hui.
candidat nationsl recevre,nous l'es-

“_ pérons,l'appui des électeurs ot lo gouver-
nemeut leur devra tout sa reconnais-

sance pour-Jui avoir envoyé un homme

commo M. Côté qui sera une véritable
acquisition pour l'assembléo léyisla-

tive.
- Nous avons reçu ily a déjà quelquo

temps uno lettre de plusieurs éleotonrs
de lu ville de Chiouutimi, nous disant

qu'ils étriont prêts à snpportor la candi-
dature de M. Côté 1o S'il était le candi-

dat reconnu ct accopté pur le gouverne-
ment ; Lo Si M. Côté était eñ faveur de

faire passer le chemin de fer par la ville
de Chicoutimi. Or, cos deux questions

sont maintenant reglées, la première
par uno lettre de l'honorable M. Mercier
qui déclare qu’il se rend au désir des
électeurs et aocopto DE. Côté comme can-
didat national, et la douxième par Ia

“ correspondance auivanto qui a été échan-
géo ontru In rédaction de Ia Justice ot M.
Côté. ‘

‘Québuc,6 mai 1890.
“MonsieurO. Côté,

Bagotrille.

Monsieur,” “

Jo reçuis, cn’màqualité do  rédioteur
de la JüsTivE, uno lettre siènéo par cinq
électeurs # ‘a ville de Chisouumi qui
me dison: “ sont prêts. à vous aup-

_ porter, : ele candidat du gou-
iv désirent savoir eu-
vint ves vues sur la
+ div fer.Ms voulent
u'favour du tracé

*gernont
-Paravan

25Le

2 8:

du chemin par Notro-Dame de Laterriè-
ro pour allor b St Alphonse. ssus passer
par Chicoutimi Voulez-vous avoir I'obli-
geauce de 1épondre b cotte question et
de mo diro sl je pougmi publier votro
lottra ? . -

d'’ai l'honneur d'être,
“ Votre bien dévoué,

“ERNEST CHOUINARD,

Rédacteur de la Justice,

Nous publions maîutonsant ls réponse
que M. Côté nous a adressée:

Bagotville, 12 mai 1890.

E. Cuovixann, Ecr.,

Rédactour do In Justice,

Québec.

Monsieur,

Je m'empresso de répondre à votre
fcttro au sujot de la question du ohe-
min de for, Je ne suis pas en faveur
d'un tracé qui passorait par Notre-
Dawo do Laterritre, pour aller à Suint-
Alphonse, sans passer par Chicoutimi.
Je suis favorable is un tracé de chemin
de for qui passurait par la ville de
Chicoutimi et se rendrait ensuite
à la baie des Hal Ha ! Jo crois
que ce serait être injuste pour Chicou-
timi quo d'agir autrement. Je suis in-
formé du resto que cstte questivn est
toute régléo maintenant par le transport
de ls charte de ls compagnie do Chicou-
timi au Lac St-Jean, à la compagaie de
Québec au Lac St-Jenn,.  Mnis ni cette
question n'est pas régléo je suis d'’opi-
uion qu'elle devrait I'dtre conformément
aux vues quo j'exprime plus haut.
La ville ot la paroisse de Chicoutimi

sont le contre, lo chef-liou do co comté,
nuus y avons la cour, lo bureau d'enré-
gistrement, le siège épiscopal, notro Sé-
minaire, c'est lo centre d'affaires de tout
lu comté, ot jo crois qu'un homme qui
appartiont au comté, quand même il ne
réside pas à Chicoutimi, doit avoir à
cœur In prospérité do la ville ct de ln
paroisse de Chicoutimi. Oes seutimonts
ont-toujours été les mions, et Chicou-
timi pout compter sur moi pour sauve-
garder ses intérêts, do même quo toutus
les autres parties du comté. Je présume
que vous m'avez écrit votre lettre après
en avoir conféré avec l’hon. L. P. Pello-
tier, jo vous autorise & Ini montrer ma
réponse ot à la publier si vous lo jugez à
propos.

J'ai l'honnour d’ètre,

Votro bien dévoué,

O. Curt.

——

d'Ottawa

 

Lettre

LES XQUAL RIGUTISTES

15 mai 1890,

La députetion ici est inondée do bro-

churos, lettres ot documents concernant

loa equal rightistes, Ces gens se déimnè-

nont en diables. Leur sollicitude s'étend

jusqu’à notro province. C'est surtout à In

dimo qu’ils s’attaquent chez nous. Les

cultivateurs, disont-ils, ne la paiont qu'à

regrot. C'est pour s'en déchargor qu’ils

ont rojuiut les rebolles de 1837 !

Pour Ontario, Manitoba et le Nord-

Ouest, cotte secte réclnmo l'abolition de

In langue françaiso ot des écoles sépu-

rées. Ella chauffe lo fanatisme à blanc.

M. Meredith s’est comparé du mouvo-
ment, mais cela ne fait pas l'affuire des

partisans quand même de M. Mowat,
tels que le Rév. Cavon es M. Charlton.
Fous deux Ont rofusé do signer le pro-

gramme Morodith, protestant quo la li-

guo dovrait rester étrangère à la politi-

quo. Dans uno lottre ouverte, M. Char-

tonfait romarquér Io danger qu'il y au-

rait pour In minorité protestanto de

Québec si les catholiques étaient privés

do leurs écoles séparées à Ontario, car
los droits do ces deux minorités sont cor-

respondauts. .

Du reste, M. Charloton se félicite du
résultat déjà obtonu par la secto à Otta-

wa, au sujet dola langue française. Jo

cite ses paroles :

** Diro que la Chambre des Commu-
nes, à uno grando majorité, a refus5
d'ubolir la languo française au N. O.
n’est pas exact. Heureusement, l'in-
fluonce des equal-rightistesa romporté
une victoire importante sur ce point, car
la Chambre n'aftirmé lo principe, que l’usa-
Ke do cette langue, aprèr les prochaines
élections, sorait laissé à la discrétion do
l'assombléo du N. O. ce qui équivaut à
dire que l'usage de cette langue, comme
langue officielle pour les records et dé-
bats de catte assemblée, ost déjà abo
li?
M. Charlton n'a que trop raison. Ce

principe posé par la chambro équivaut

non seuloment à l'abolition actuelle de

notre langue au Nord-Ouest, Il équivaut
en outre à dire : los droits ot privilèges

dus minorités, garantis par les chartes

impérialo et fédérale, peuvent être abolis

par los majorités de chaquo province.

Que l'on continue à appliquer co prin-
cipe, ot Ia confédération tombora par

Jamboaux. Une bre torrible de malheurs,

do dissensions, de guerro civilo pout-ôtre

so préparo.

POUR LES MAMINS

“Voici l'amendement proposé à l'acte
du pilotago, chap. 80 des Statuts Ro-

visés : ~

** Los paragraphos (c) ct (f) de l'arti-
cla cinquante-neuf de l'A:te du Pilotage
sont abrogés, ot remplacés par los sui-
vants :—

*“ (c) Les navires mus uniquement ou
on partio par la vapour, qui seront em-
ployés à faire commerce do port on port
daus une mômo province, ou ontro
une ou plusicurs des provinces do
Québeo, du Nouvoau-Brunswick, de la
Nouvalle-Ecosse et de I'Tle du Priuce-
Edouard ct une ou plusieurs autres de
cos mêmes provincos—ou qui scront em.
ployés h faire voyage entro un ou plu.
siours ports de ces provinoes ou do l'uno
d'olios, et le port de Now-York ou tout

rt des Etats-Unis d'Amérique, aur
'Atlantiquo, au nord do New-York ;
ou à faire voyage régulièroment ontre
un ou plusieurs ports des provinces sus-
désignées et un ou plusiours ports des
Etats-Unis, dos Antilles, du golfe du
Mexique ou de l'Amérique du Sud ; à
l'exception soulement des ports d’Fali-
fax, do in circonscription de pilntago de
Sydney, de Miramichi et de Pictou, à
l'égard do chacun desquels l'administra-
tion locale du pilotage pourra. h toute:
époque décidor, avoo lapprobaition du
Gouvorneur on Consoil, st quelyues-vns
dos navires À vapeur ainsi omployés. ot
lesquels, s'il-en ust, seront vu ne soront
pasontièrementou purtiellemontexumpts
du paiement obligatoire dos droits do
pilotage, ct, au cas où l'exemption sorait  quello circonstance clle aura lieu. "
particlle, dens quollo mesure ct dans

;

nada, d'un tonnage do registro n'oxoë-
dant pas deux oont, cluquaute |tou-
nosux. ”

RYKRRT ET MIDULETON

Le rapport utani:ne du comité des pri-.-
vildges ot élections, coucernant M.

Rykort, a été adopté ssus discussion. Du
resto,cs rapport détaillé est suffisant par

lui-même.
Colui conceruaut le général Middleton

a donnd licu A une charge à fond de
train par BM. Blake.

Lois ct préoédonts en wains, ila dé-
montré quo le général avait commis un

acte qui l'exposait à des procédures cri-
minollos, qui était contraire à l'usage,

au bon sous, aux sontimunts d'honneur

ct d'honnôteté, Sig Adolphe, sans

proudre en entior la défonse du général,
a qualifié son acte ** d’errour regretta-

blo de jugement ”, et a prétendu quo
nous devions égard pour le conquérant
do Latoche, vu les services qu’il a run-
dus au pays, vu l’exoitation dans laquel-

le il dovait âtro lorsqu'il a donné lo fn-

meux ordre de choisiret lui onvoyor
les meilleures fourrures do Breaner.

Lo général, dit-il, regrette son erreur ot

ost prôt à remboursor, mais il veut faire
une enquôte pour découvrir ai ces four-
rures appartonaïent bien à Brosnor et
quello était leur valeur. La chambro
oat unanimoniont d'avis quo lo vaillant
gévéral doit dégorger.
Co rapport sera sans doute transmis

en Angleterre. Lo rappel prochain du

général somble ne pas faire doute.

LA SÉANCE D'HIER

Les dorniors estimés supplémentaires

ont été presqu’on ontier adoptés. .

Le député de Bollochuase a posé au
ministère doux questions importantes :

lo. Le gouvernement a-t-il pris quel-
que décision au sujot des débentures du

C. F. N., outre ses mains, et va-t-il on-

lever cet obstacle au cummerce entro
Québec et Montréal 1

20. Le gouvernement va-t-il, cetto

annéo, vonir en aide au pont do Québec ?

Sir John a répoudu que les deux su-

jets étaient à l'étude. Je crains qu'il n'y

rostent longtemps. Je vous l'ai dit ot
répété à satiété : dès qu’il s'agit do Qué"

bec, rien no so fait.

Et nos ministériols, comme M. Cas-

grain, qui s’écriaient: le pont ou la

chute du gouvernement d'Ottawa ! leur

voix éloquente va-t-ollo so faire enten-
dre oncore Ÿ

+s
TI] y a nudela de 50 députés de partis.

Il y a encore chunco quo la prorogation
ait lieu samedi.

NOTES
Les ofliciors de la batterio ‘A ” de

Kingston qui avaiont été suspondus
pour ivresse ont été réinstallés On a
démontré quo l'accusation n'était pas
fondéa

 

 

La Cour Suprômo siège en ce nromont
A Ottawa.

 

L'honorablo juge Tessier, mndamo
Chauveau et mndemoisello Tessier sout
partis hier pour Montréal.

 

Les brefs électoraux sont maintenant
lancés pour toutes les divisions élootura-
les de la province, co qui est uno preuve
de l’excellonte organisation du greffe do
chancellerie auquel préside T. Louis
Delorme, greffier de l'Assemblée législa-
tive. 7

Les messieurs suivants agiront comme
ofliciers-rappurteurs dnns les différents
comtés du distriot politique de Québec :
Gnspé.—James L Tuzo, shérif ;
Bunaventure.—Philippe Lobel, regis-

tratour ;
Matane.—Ap. Lotondre, protonotaire.
Rimouski.—A. Couillard, shérif ;
Témiscouata.—Elio Mailloux ;
Kamouraska. —M. Sirois, shérif ;
L'Islot. —Arséne Marchand, registra-

tour ;
Montmaguy.—Ap. Martineau, proto-

notairo 3
Bollachnsse.—L. S. Forgues, régistra-

teur ;
Lévis.- -L. N. Carrier, régistrateur ;
Dorchoster.—Franguis Fortier, régis-

trateur ;
Boauce, —Taschoreau Fortier, régis-

troteur ;
Lotbinière.—A. Bédard, régistrateur ;
Mégantic—W. H. Lambloy, régistra-

teur ;
Arthabaskx —1 Tousignant, shérif ;
Drummond.—Lounis Bernard, régis-

trateur ;
Chic. ot Sag,—O. Doasé, shérif ;
Lac St-Jcan.—Calixte Hébort, régis-

trateur ; .
Charlovoix.—P. H. Cimon, shérif ;
Moutmorency.—Gabriel Dick, régis-

tratcur ;
Québoo-comté.—Narcisso Hamel, avo-

cat ;
Québec-Est.—S, J. Angers, N. P.,

Québec ;
Québoc-Centre—Hon. M. Rémillard,

Tégistrateur ; .
.Québec-Oucst.—Charlos Trudel, ré-

gistrateur : ’
St-Bauvour.—Hon. 0. A. E. Gagnon,

shérif ; ;
Portnouf.—H.-Q. do St-Goorgos;
Champlain.—G. H, Dufresne ;
Trois-Rivières. — Charles Duntoulin,

shérif ;
Nicolot.—Sévère do Lottinvillo, pro-

tonotaire ;
St-Muurice.—La A. Lord, protono-
re;
Maskinongé.—Edouard Caron, rézis-

trateur.
 

Donald Morrison, colui que los autori-
tés avait ot tant dedifficulté à capturer, ”
Svail résolu do so Inissor mourir dofaim.
Il était rendu an dernier degré da pros-
tration, lorsqu'on aréusai àlui faire
vrendre quolquo nourriture

 

La premiere communion à Levis

La promière communion-a eu. lieu sa-
medi dornior à 1évis.

L'église était littéralement remplie.
La mosao à été chanté pariorév. M.

Michaud, curé de Bouctouche, N.'B."
Avaut ot après In communion, M. lu cu-
ré n fuit une courto ot charmante ins-
truction aux onfants, " .

~ Pundant 1a mosses, plusieurs joliscan-
tiquos furont clantés à l'orgue, - À
On rumarquait au chœur plusiours

prêtre étrangers. Co LC
Lonombredes onfants qui out

In communion samedi matin, est’de 106 :
Li petits garcons ot G3 petites filles : -.
..- Apres In wisse, BI. Jo curd distribua a   *“ (f)Tousnavires onrégistrés eft ci

arerma

| willes & I'heure.

Depeches de nuit
Pd
 

CONCOURS DE TIR
——

Ottnwn, 18 mni.—Voici le réaultat du
concours de tir doin ligue dus carabi-
niers canadiens :

43s bataillon d'Ottawa, toinps froid,
pluie, ourngan, 3 heures, vents légors,
5.76 points ;

43c bataillon d'Ottawa, môme état de
teinpérature. 5.28 points;
Gardos d'Ottaws, froid, pluie, oura-

Kan,3 beurs, calms, bon pour tirer; 8.14
points ;

Battorie B, Québec,beau temps, grand
vent, 10 hrs a 1m., 7.48 points ;

90 bataillon, Québec, froid, pluie, ora-
goux, 2,30 heures p. m, e 403
points ;
8e bataillon, Quétec, froid, pluie, ora-

Roux, 2,30 hrs p. m., mauvais pour tirer
6.34 points ;
386 bataillon, Brantford, boau tem

grand vént, 3 hrs p. m., vout “variable,
.80 points ; 7
13e bataillon, Hamilton, froid, grand

vent, toute l'après-midi, vent variablo,
6.88 points.

57e bataillon, Puterboro, beau temps,
vout variable, 6.88 points ;

530 bataillon, Sherbrooke, temps ora-
coux, grand vent, 4 p. ai, vont variable,
6.83 points ;
376 bataillon, York, beau tomps, 8 a.

m., bon pour tirer, 4.91 points ;
45e bataillon, Bowmanville, grand

vent, 3 houres p. m., 6.23 points ;
45e bataillon, Lindsay, temps oragoux,

vont varinblo, beau temps à 3h. p. w.,
4.52 points ;

98e bataillon, Port Arthur, bou
temps, grand vont, p. m., bon pour tirer
6.77 pointe ;
Compagnie B. R. I. 8., St-Jean, ora-

goux, grand vent, 2 p. m., mauvais pour
tirer, 3.17 points ;
210 -bataillon, Windsor, Ont., beau

tomps, fort vont, 8a. m,, léger, 6.25
points ;

Ingénieurs Charlottetown, mauvais
pour tirer, orageux ; midi, variable, 6.53
points ;
829 bataillon Charlottetown, absolu-

ment môme température que pourle
précédent 6.10 points ;

Artillorie, Charlottetown, absolument
mdmo température quo pour le précé-
dent, 5.51 points ;

Artillerie, Halifax, beau temps, fort
vont, 7a. m., vent variable, 7. 97
points ; .

Artillorie d'Halifax, dans le méme
état de température ; 2c tirage, 6.00
points ;

@Je bataillon, Hali‘ax, môine tempé-
rature, 7.56 points ;

Association des Carabiniers de In Sas-
katchowan, Prince Albert, sombro, plu-
vieux, 1 heure, p. m,. vent variable, 7.-
38 points ;
626 bataillon, St-Joan, N.-B, benu

temps, venteux ; 1l a. im, vont léger,
couvert 5.98.

54e bataillon, Windsor Mills, Québec,
pluie, 6 hrs a. m., calme, 8.07 points ;

856 bataillon, Orillia, ouragan, 5.51
points ;
35» bataillon, Barrie, beau temps,

venteux, 10 brs a. m., bon temps pour
tirer, 3.56 points ;

Hussards de In Reine, Toronto, beau
teinps, froid, grand vont, 2 hrs p. m.,
beau, 6.22 points ; méme bataillon, dans
un état de température semblable, 20
tirage, 5.69 points ;

Gardes du gouverneur-général, To-
ronto, méme température que pour lo
précédent, 3.25 points ;
10e bataillon, Toronto, même tompé-

rature que lo précédont, au promier
tirage, 6.38 points, au 2e tirago, 5.24
points ;
Compagnie 0. R. J. S., Toronto,

même tompérature, 5.11 paints ;
120 bataillon, Toronto,même tenipéra-

ture, 6.48 points ;
446 batillon, Chutes Niagara,

température, 3.95 ;
14e bataillon, Kingaton,humide,grand

vont, 6 a. m. calme 4.24 points ;
80e bataillon, Winnipeg, froid, 9 a.

m. calme, 6.28 points ;
Compagnie F, gendarmerie à cheval

du Nord-Ouest ; Prince Albert, beau
tamps, vent variable, 2.40 p. m. calme,
6.16 points ;

Association des Carabiniers, Regina,
orago de tonnerre, demi ouragan, 3 p.
m. vent variable, 5.70 points ;

Carabiniers Victoria, Montréal, ora-
geux, grand vent, 3 p. m. vent variable,
5,28points ;

Ge bataillon Fuailliors, Montréal, forte
pluie, grand vent, 3 p. m. vent variable,
5.12 points ; 20 Lirage, dans le imêima
état de température, 4 37 points.

Les ruines de l'Astlo

Montréal, 17 mai—Fl a été décidé
qu'on ne commencerait pas les fouillos
dans les décombres do Vasile do Ia Lon-
gue-Pointo avant que les murs qui res-
tent encore debout soiont démolis. Ces
ruines sont excessivement dangoreuses
pour Ia raison que des parties des murs
se détachont continuellement.
Les invineaux ont établi leur liou de

rendez-vous daus les ruines lézardées et
font sans lo vouloir l'œuvro des démoli-
sours, La weilleure prouve de l'état Jan-
gereux des restes de la bÂtisse ost le fait
quo du nioment qu’une bando de moi-
neaux s'abat sur une partie des ruines,
il s'en suit uno pluio debriques détachées
au grand péril de ceux qui s'avonturent
dans les environs Lo

Plusieurs plans ont été suggbrds quant
au meillour moyon de raser les pans de
murs qui restent encore debout. Il est
probablo cependant, qu'on aura recours

Ia dynamite,
Lo chef Benoit a été prié, par le grand

connétable'Bissonnette, do mettre une
échelle Langevin et six homines à la dis-
position des autorités, pour la démolition
des pans de mars dangeroux, rostos de
Yasilo de In Pongue Puite. Oetto opé-
ration si impatiemmont attondue, sur-
tout par coux qui ont pu so trouver cu-
aovelis vivants, commeuce lundi matin
ot durera toute la semaine.

mémo

 

NOTES COMMERCIALES
—

(Du Moniteur du Conunerce,

Le prince deGalles ost un bpbile type.
wrinter ct s08 secrétaires suservunt tous
de ces machines, Co

A Dusseldorf, Allemagne, los fabri-
cants de ssvou ont décidé d'avgmontor
considérablemont le prix du savon par
avito dé l'augmentation de In matière
promitro et des gagos. o>

.

- Un cultivateurde . Waterloo, Ont.; a
abattu un porc'détit 14 vinndo’» pesé 715
“livros I) . of nT *% ss.ET 4 -

x —
>

*‘ Ua chemin doforélectrique fujotions|
neà Laurël, Md.. ; sa vitosse cst du 120.

It résout Ia. Question
: de l'électricité remplaçant In vapeur, au
“moins quant à la vitesse... Pour ‘vaivero
la résistance la Yair, les chars out la

- AZhscut nn pusvonivdepromitrocommuse
nion.dang Wosneriatio: 1-0 2020

nl 4,

i- Us

 

foraio d'un siguro,
oo Co a—

‘tion.

ra

Pendant le mois d'avril In dette publi-
que a été réduite anx Etats-Unis

36,001, L'intérêt annuel! do Ia rest
Fasjourd'hai d’environ $33,000,000 c'est-
A-diro à pou près leoinquième de se qu’il
était à son maximum.
e

On emploie à Londres dés peaux los
plus originales. Quolquesmagasins con-
tiennent des articles do fautauio en
peaux de toutes surtes do bêtes, roptilos
8t poissons ; même dos poaux d'uisesux,
du Pélican entre autres.

———

Le Northern Pacifique cuimprend
maintenant 4,257 milles ep, opération,
inclus 829millca du ‘Wiscotisio Central
ot il a plusieurs ceutaines de milles on
construction.

——

Le canal de Manchester, Ang. sers
terminé avant le délai fixé. On y tra-
vaille jour et nuit. 12,000 hommes y
sont employés. Les dcluses scront assez
larges pour 134 B grands vaissoaux,

J
On prétend qu'un syndicat anglais

cherche à prendre pied au Canada com-
mo aux Etats-Unis, et que sous pou il
aura pris possession de toutes Jes manu-
factures de coton.

Une com io avec un oapital de
$500,000 a été formée & Pittsburg pour
fabriquer dos machines à électriques
pour miner. On ponso que la compa-
gnie s'établira à MoKoesport.

—

Dans le Vermont, la récolte du suaro
d'érablo u été à peine le moitié de la
moyenne des récoltes depuis dix aus
On douto que cotte année elle attoigne
5,300,000 de livres tandis que peudant
los dix dernières années, olle fut de 12,-
000,000 du livres. Plusiours cultivatours
disont qu'ils n’ont récolté que deux li-
vres par arbre ce qui est uno bien pe-
tite moyoune.

EMBARRZSFINANCIERS
William Neil, marchand, Montréal a

fuit cession ; passif $2,400.

Felix Trudeau, ci-devant Trudeau ec
frèros, Napiorvillo, a fait cession,

J. B. Généroux qui s’est établi à St-
Guillaume il ya environ deux aus. vient
do fairo cession.

Manicouagan Fish Oil &Guano Co.,
do Mantréal, est entro les mains d'un
liquidateur.

Une domaude do cession n été éniise
contre Julos Hamelin et Cie,boulangers
Montréal.

Camillo Lalonde, St Télesphoro, dont
nous avons noté déjà la cession, est cn
train do compose & 40c dans la piastre
par 'ontromise de Kent & Turcotte,

Une demande do cession a été émisa
par P. M. Galarneau ct Clo, créau-
ciers pour $1,100 contre Beauchemin
et frères, de Nicolet. Leur pnssif s'é-
Jèvo, dit-on, à près de 35,000. Ils
étaiont établis depuis 1886 et avaient
toujours fait un commerco très res-
trsint.

Dame E. Côté, femme J. E. Dupuis,
faisont affaire sous lo nom de son mari,
do Ss Henri, Montréal, a fail cession aveo
un passit do $4,100,

S. Ganthier, marchandisos sèches,
Montréal, a fait cossion avec un passif
do 5 à 26,000. Il a déjà composé à 80
cts dans la piastre à 3, G, 9, 12 et 15
mois. O'ost un très honnête homme qui
n'a pas suse mettre au niveau des pro-
grès moderses en affaires.

 

Bulletin maritime

NAYIGATION OCEANIQUE
-—

18 mai.

Steamers arrivds &  rcnant de

Gillert New-York Hambourg
Nicshand Londres Now-York
Umbria Quecustown se
Etruria ‘ Liverpool

 

Le steamer “‘Oanadisn” ost arrivé do
Montréal samedi après-uiidi et a conti-
nué pour la iner.

Le steamer “‘Newfoun dland" cest parti
de Sydney pour Québec samedi matin-

Les steamers ‘‘Lake Ontario et Iako
Nopegon” sont arrivés à Liverpool ven-
dredi dernier. ©

Le steamer ‘‘Dracona” venait des
ports de la Méditerrannéo avec une oar--
gnison de fruits est arrivé dans notro
port hier soir.

La barque “Helga” se rend à St Tho-
mas pour charger.

Lo stoamor *‘Relicf” sora plapd sur le
gril aujourd'hui pour être réparé.

Les navires suivantsont été romorqués
dans notre port samedi dernier. Austra-
lia, par le Lake, les barques Maharok,
par le Champion, Mississipi par le Rhoda,
Alma, par le Florence, Alert, par le
Dauntless, nuvire Eyuator, par lo Mar-
garet,
On dit que c'est le steamer Cacouna,

qui ost venu en collision avec le remor-
queur McNaugton, au large de St.-Donis,
Jeudi soir,

Ootte somaine, un grand nombre do
vaisseaux d'outre-mer sont attondus dans
le porc et l'activité va rennître pour de
bon sur los quais.  P.usieura voiliers
sont entrés samedi.
On vient d'essayor ln onle-sdcho ‘dn

Bassin Louiso ot l'essai à dunné satisfac:
Le commisanire du Havre etdJes

membres do la chambre de commorce
étaiont présents. -
La godletto Louise, capt. Alphonse

Dumas, est arrivéo au quai Convoy avec
une cargaison © ysson.
La goëletto Ivne, de- Guapé,

capt. Thomns Ruburt, vb arrivéo au
quai Convey.
La barque Alma, capt. Backer, partie

do Floetweod le lor avril, eat artivéo
samedi. Smith, Wade.ot Cie,
Lo steamer ** Grandholme ”, parti de

Ginsgow lo 22 avril, avec une cargaison
de chnrboun, est arrivé.

La goëlette ** N, W. White ”, capi-
taine Masson, afirétéde par A.:Frasor
et Cie, est partis, samodi, pour lo La-
brador. -

La goslotto “* Dolphin ". capitaine
Adams, do Gaspé, ost arrivéo sanudi

se Ce
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GRANDE 0

allant visitor sun stock, qui se composo d
plus variées, et à des prix défiant toute

8mai—E J jno

compétition.
On y trouvera toujours un stock considérable do Tweeds, Sergos,

Robes, Cachemirenoir ot couleur, dout M. GARNEAU fora uno spécialité,

UVERTURE+
MAGASIN‘ozNOUVEAUTES

LOTIQUE
SAMEDI, 19 MAI

No 4, RUESAINT-JEAN
Le publicpourra juger des grands avantages qu'offre ce nouveau ma,

GARNEAU
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6 marchandises les plus nouvel
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LATIMER & LEGARE,
Toutes sortes
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d'inst-uments d’agricultars

T,Bue St- Paul, Quebec,
 

les accidents de la

LE SIROP CALMANT DES ENFANTS

DR ED.MORIN
Facilite la sortie des dents, prévient ou fait disparaître tous

première dentition
EN VENTE DANS TOUTES LES PHARMACIES
 

Demande
ov DEMANDE NESERVANTE de premièro

Clagsu, parlant l'anglais et le Frauyais dans vu
tilepri

S'aditeserau No 171, Grando-Allee, après
6 heures p. an, LU ar1—; © 2/4

Orgues- Harmoniums
rove

EGL'SES cu SALONS
—()§—

MAUNIFIQUENS ORGUES, dovt
quelques-unes ont une sonorité aul.
tizasmontpuissante nua poucdos
Fglives do goaded dhuensions des
céletiren mamitfactures do

MANON & HAMLIN,
§ BURDETT,

a et outres, sont maintenant oxhihdes
et an vento A BAS PRIX, oul tertues de jruvuients
faciles, chez l'éditeur do musiuo

(ARTH. LAVIGNE
55—Rue de la Fabrique—55

17 mas=] e

C. ROUTIER
Hvorloger, Dijoutier ct Opticion

S50 ET S27

 

 

QUEBEC
TELEPHONE. 0.0...a

xv—-e j 6m

A vendre ou à louer
——"(};— .

pre GRANDE MAISON A DEUX ETAGES
bâtie entre les denx stations de chemin de fer

de Témiscounta et New-Brunswick, a dix arpenta de
istance d'une station; une remise pour le bois.

 

Cette mairon est hâtie de l'année dernière, près
du moulin A scle, oli on peut se procurer lo Lois de

pour preajue rien. C'est La moilleure placo
dene Edmondston pour un fiutel O4 vue uso de

S'adresser à
DAVID CHASSE, Prop.

Edmoudston, dMadawaska, N.-B.
+

cha

m--J {no

   

   

    
qd Guériton =* cartaine du
à Rhino de ronot de Porter a

CALME, NETTOIE,
GUEMIT.

po Soulagement Immediat, Guerison
ae

  

 

Ptasioursvd-disant maladiessent dus symptônesdeCatars!
tolles quo mud dla téte, suruné purrtielle, porns da l'odoral, rhe
vaiso haleine, toux et crathemunt, pauses,semsation doddd
générale, etc. SI vous souffrez G aucun de cos syruplônes où
autres semblahles, vous avez lo Cathu ut desriurvous pau
d'avoir une heutelile do RAUMR NALAL. Seves arertda loxgs,
Ly humo do cervaan néglind deg en Citasrbe, subi de da
con'aroptionct dela mort. Lx SAUL NANAL est vosite
thes tous AITRACIEDS, QU AR VOUS l'enverrn, franc
PettieitePatti port

FULFORD & C3, BROCKVILLE, Ont.
CI Sexes om gords covtrs bok Snsatsns ayantIs memenn

 

 

Belfast, 15 mai, steamor ** Coreau
Spt Menzics, Halifax , 16 mai, navire
“Gladstone,” capt Heyburn, Québec ;

" ** Maidon City ” capt Humphrey, Saint-
Join, N. B. ; ’

Lotdres, 16 mai, steamer :*‘Damara™
capt Dixon, St-Jean, N.-B.

Moville, -16 mai.prssé Je stoamor *“Cir-
cassian” capt McDougall, de Liverpool
pour Québec. co

 

HEURES DE Li MAREEHAUTE

COTE DE LA MONTAGNE;

E3 [-nous
daus

 

   

 

Tuyau de Drainage
De toute forme cb de tonto grandear

George W. Webster & Cie
95--Rue Dalhousie—93

2imai--e j In Télé/thous 25

CHAPEAUX NOUVEAUX
M. VENIERE NICOL

CHAPELIER-MANCHOHHIER
287-28), rue St- Joseph

ST-ROCH, QUEBEC
19 mai—E J 1m

 

 

Aux Marchandsde la
Campagne

ES SOUSSIGNES ont l'honneur d'informaricurs
pratiques et les marchands en général, qu'ils

ont transports leur établissement a1

No 8l,-83,-85
Rue Saint-Paul

(Ancien paste SOUCY & DUPERRE)
où ila tiendront toujours en maxasin un assortimend
ennaldérahle de marnnis de toutes sortes, ainsi que
tout ce qui concerne cette branche de commerce.
Toutes les conunautes que l'ou voudra leur con-

fler, seront reraplies avec ponctimlité et saus délal,
et à des prix déflant toute competition de la pat
d'autres misisonz,
Ayant en mains dans le moment, un stock de plus

de 500 haraala, tail do gala vue de travail, nog
Fouvona donner des avantages Spéciaux nux fate
thandsct ainsi qu'aux particullers qui adncralent à
avoir un bon harnais à bon marché.
Nous portons une attention spvéqiale à l'onvrage

de commando ot aux onfres reçus par la malic, Do
listes de prix seront fournice à ceux qui onferontls
à fe, afin de pouvoir Les convaincre du bon mic
ché do nos harnais -
Ayant un grand loeal et deshommesd'expérience,

uvons manufnoturer dans tous los gots
us les prix. Nous teuons aussi constamment

uu axsortiment considerabto de valisua, porte-nun
teaux, fouuts, couvertes, greluts, étrillos, brosek

-

etc, to

Duperré & Dagneau
16 mai-J lin
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Compagnie de navigation à

Richelieu et Ontario
; a . ENTRE :

“QUEBECet MONTREAL
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Le satoamuer Timis-Rivières,capitaine Rr.
Nelson, paftiratda quai.Napoléon, les
Mardis, Jeudis et Samodis, à 5 heures
do l'après-midi.

Lo steamer Montreal, capitaine LB
Roy, partirn du quai Napoléon, [08
Lundis, Mercredis ot Vondredis,
houres do l'après-midi. .
Ces deux stoamers arrêtent à Batiscais,

Trois-Rivières ot Sorcl.

Vue
anay, Québec et Chicoutimi

Union, capitaine Loconrs
asi St. andré, à 7.30.lrs

 

* Lo vapour    

 Sai  

aveo uno cargaison générale. . mai watin soir: partira da DI ot VENDREDI, arrè-
Lagoëletro ‘* Murie Aurélie”,oxpitaine Lundi- 19 -6,35 653 AM, » Baio St. Paul, Fboulemonts
:Bouchard, prend un chargement pour St Mardi 20 _ 712 7.30 Murray Bay, Rivière-du-Loup, Tadour

If: Pierre, M -vorodi 21° “ 749 8.06 sac, l'Anse St Jean, Ha Ha Baie ©
Le godlette ** Zolia ", capitaino Trom. Joudt * 88:-.'825 © 8.63; Ghicoutimi. . - © ; ’

blay, affrétée par A. KE. Juncas, esl Vondredy, 23” 8.0L 0.181oa pourra sa proourer dos hillots ©
partie de la flotto du printemps remonts| Samedi, 94 9.38 9,55 retenir dee cabin:s pour Montréal, 4
psttio, samedi, pour Lonne-Kapérance. Dimanche 25 10.18 20.30 [1,500 do Ia Compagnie, quai Napolés
UT —— Fin ligno du Saguenay,AY
a : +2 PIASER-DN SA. LUNE... aut le uni $André, ot aussi au bur

Poe od des billets de R, M. Stocking, vi_ . _ Ex nours FOUR LE Oaxany, «, | -:Péomior quartier, lundi, 28courant}praee) Se. Louis. -. ,
. AOorunun, 10 mai, **Horald *“Québoo, 549 À ni. ; wr E + ©. JULIEN GÉLABOT,:

Shiolds, 14 mal, afexmer>Tynedale” | U1 en TRA 10 - Gérantgénéree
esares Montréal. ~~ Sob . DOUANR (LH.nagee- + LU

w Point, 12 mai, ** Maud ” do St: | muntant‘ dos droits -perqus & 18 Lio gee, 78001 1090, © «The ., go aie 1 0051 at ue 4 , € i $90. = "a

Michel,Core‘ douue 10:17 mai vat-do §3,92L89, or. Huee re rt 1-4
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NOUVEBLES |.
am Co

Fordm :

chien cacker, Tépondant au -
Curlo,a été perdu samedi auir.

“Celui qui le romottra à aon proprié-

5 sora généreusement récompensé, et

ea qui sors pris h lo gardar op aa pos-

session sora poursuivi suivant 180i.

" ’ Davip Roy,

; hôtelier,

89, rue St-Joseph, St-Roch.

6j j.n.0 . M

Da Mubourg à St-Roch

ire informer mes pratiques ct le

Toda général quo ja transporté

P magasin ei-dovaut rue St-Jean, ou

mo rue Bt-Joseph, St-Roch. (Près

Wy1a halle Jacqaes-{ rtior.) Ayant un

in plus spacieux ji considérable-
enté lo stook.

menonsà remercier mes pratiques de

encouragement qu'elle n'ont donné

yen u'à ce jour et Se en recevoir Le

Lotion. Jo remplirai comme par lo

conte sous lo plus courtdélai

toutes commandes sur mosures qui me

iéos.
sortce ytrouvora un assortiment

des plus variés, tant dans la chaussure

de dames.ot demoiselles que dans collos

“de messieurs et enfants, à des prix très

*pom do

Ph visito est respectueusemonbsolli-

citée. Jos Coré

264, St-Tosoph,
St-Roch-

N, B-—Cot établissemont compte,

y 41sus dont 31 dans St-Roch, )

gwailbjjo

ouverture d'un magasin do the naturel

par M. J. A.C. Latnlippe, ancl

commis de J, B, Rousscan

M. J. A. G. Latulippe promos À ses

nombroux amis et au public en général,

il tiendra los thés los plus naturols,

ct des qualités supérieures,telsqu'on n'en

a pas encore Vu EU notre marché cana-

dien; de plus M. J. A. G. Latulippo

donnera tin beau présent à chaque livre

de thé. Qu'on lo diso et qu'on vienno se

convaincre personnellemont, Café frais
i frais moulu.

er5 A. G. Latulippe a servi choz BL

J. B. Rousseau commie commis quatre

ans;il a eu lu direction de la succursale à

Lévis, lora de sa fondation durant doux

ans ; il fut appelé à celle de St-Hya-
cinths pour sa fondation,ot y il resta six
mois cb fut rappolé au magasin do St-
Roch où il y resta pendant un ans et
demi. See capacités sont reconnues
comme achetour.
Qu'on n’oublie pas. C'est au no 254,

ruo St-Josoph, St-Roch.
20 avril j e 2m

Avantages except! nnels

Etaut sur le point de démenager à
“notre nouveau poste, nous désivons in-
“former nos pratiques et lo public en gé-
néral que d'ici à quinze jours, ils trou-
voront des avantages excoptionnols en
achotaut à notre magasin. Nous avons
dos jobs dnus toutes les lignes, mais aur-
tout nous attirons votre attention sur
notro grand lot de chemisos de couleurs
(7b doz.) valant $1.25 pour 4Bc ot 60c ;
aussi tweed valant 90c offert à 50c. I
nous resto encore on mains quolques
douzaines de mouchoirs blancs à 1 cent.
Donc, rendez-vous aux ‘* Quatre Sai.’
sons ” avant do faire vos achats ailleurs,
et vous seroz satisfaits de nos prix et do
1a qualité de t08 marchandises.
George Ikvbitaille, Oct. Dionno, L. G.

Belail et Eèz Pichette, propriétaires
des ** Quatre Saisons, ” 50, ruo de In
Couronne, Québec.

EJ—n, o.

Avia de demenazement of nouvenn

mngasin

Les trois stocks de marchandises sèches
de MM. Geo. Darveau, Ed. N. Blais &
Cie., Alf. Boisseau, tous de Ia rue Je la
Couronne, qui ont été achetés en avril
dernier par MM. Gagnon & .Roclictte,
sont déménagés, transportés et installés
dans l'ancien magasin do M. D. Drolet,
et colui occupé actuellement par MM.
Gagnon & Rochette, No. 183. M, Ed,
N. Blais est le gérant de l'ancien posto
D. Drolet. M. Blais profite decette oc-
casion pour inviter son ancienne clientèlo
et ses amis de bien vouloir lui accorder,
comme par Jo pasté, lour bieuveillant
patronage. M. Blais fera tout en son
possible pour vous donner ploino at on-
tière satistaction en vendant à meilleur
marché quo jamals, car il est cn position
de le faire.
MM. Gagnon & Rochette profitent

de cette occasion pour prévenir le public
cn général qu'ils ont ouvert un magasin
au No. 332 rue St-Jean (Block Hetho-
rington), afin do pormettro aux familles
de cette localité ot do Ja Iauto-Villo de
pouvoir profiter desa vantages réels qu'ils
offrent en co moment.
Une visite est sollicitée a ces trom

magasins Nous n'avons pas oublié lo
département des messieurs. Destaillours
une grande expérience sont attachés à

nos établissemunta ot tout ordre et com-
mande qui nous sont confiés sont garantis
eb nous en sommes responsables. Un
département de modistes de première
clase cat ouvert dans los deux établisse-
ments de St-Roch.

Gausox &Rocsurre,-

Rus St-Joseph, ‘No, 203, vis-à-vis lo
couventet185, Vissk-vis :- Cf

J.Eos l'église -do Sa!a3-Rooh,

Mebe so reloult
2e -

Le Sirop de Cheraliir~ ap Bromo Co-. deine lui procure un somnreildoux et ré.‘Parateur. A veudre parteut. i: - Eet J.—3£s à 8

Demaugentson de in peau ;

Sole! oi applications, la Pomwmsde
uérit | vale {

peau mi es démangealsons de lame ) “ven.
oo, es plus accentudes. Aven

CPO général à le pkermacie LaRue,gh russ StJorep elsT'Egitso,à

K.J,=30=
5 TYT Le ©
Conomisez 23 etdemi pour.:coït chA . :

Seront nos paniersde Thé nofure.Neue:] |avons 23,080 de ces iers "que nousranieis “que nousaacheter A 83 pour cent de moisquepur valeur, tte réduction extsa--veus to nous en faisons le sacrifice enont 20 Nos pratiques. Ces raulersnvndaivre ataorent 40 cts, ticua
our Ane .

ques oben ok cte. Anes praii

8 cette réduction.

St-Roch, poies08 remet
e 8h 2ta pes .

  No CeUs avons entondu. d'un nog.

dat ce propo rot à coup Cotte eau au vol 2. METHOE
Sposs on effet do lnisser da; . !

tetesSami qu'il visitors une bou- Docteur enThéologie,

ondeseu sirop calmansl'ami Moy CR
+*Vonts. Excellent nioyen dé cabâle. if.Pacte agendscata. 4,°>.
  

He en général do.proËter |

reales 206 rue et faubourg] -
ye, Côte des Marchands, Lévis, Ey
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EXPOSITION DE

Hautes Nouveautés
nn}

La pins belle exposition de Marchandises sèches
du printemps est certainement colle de

F. M. DECHENE
MARCHAND + TAILLEUR .

(4 l'Enseigne du Lion d'Or)

Nos. 47 et 49 Rue Notre-Dame
ET

104 COTE LAMONTAGNE
——*{"——

Venant de recevoir d'Europe, lo plus bel assor

timent pour le printemps, tels que

Tvwoods Anglais, Français,

Ecosauls ct Alleniendsy

Berges Anglulses et Francalses

Notre dépôt de hardes faites mérite
une attention spéciale Notre départe-
mont do tailleurs est sous la surveillan-
ce do deux artistes-taillours qui sont at-
tachés à l'établissement,
E=Z"Habillements faits à ordre sous lo

plus court délai à dos prix défiant toute
compétition Coupo garantie, main d'œu-
vre parfectionnée.

utre assortiment de Chapeaux ost
des mieux choisis, formes les plus nou-
velles ot de toutes couleurs. Aussi, nous
tenons un assortiment complet de chaus-
sures d'uno qualité supérieure ct variée
que nous vendons à des prix relative-
mont bas.
N'oubliez pas que le département dos

trilleurs est au.

NEW STYLE DEPOT
No 101——CQOTE LAMONTAGNF.—-No 104

153—J E lin

GRANDE VENTE
PRINTEMPS

A TA

MAISON BLANCHE
—01

MM. HUOT & LANGEVIN ont
l'honneur do fairo part à leur nombrouse
pratique ct au public de l'achat d'un as-
sortiment superbe de marchandises nou-
volles. Aussi, un grand lot (JOB) do

GANTS DE KID
de toutes couleurs, de toute qualité ot*
de tous les prix variunt depuis

5% La paire à $1.50

INDIENNESSATINEE3
(De toutos nuances)

foun a28ces

ETOFFES ROBES
Bou

 

A
La $100 In verge

Notredépartemont de chapraux est au
grand complet. Avis spécial aux Danios,

HUOT & LANGEVIN
123, Rue St-Josenh, St-Roch

QUESEC
avril —J

Traverse de I'lste d'Orleaus

LEVAFkUE
‘‘ Oo X XL 53 ANS ””

Capt HOLDUC

LE KT ATR®S LE 10 MAL, (le fempa et les cire
constanzey In permettant) ce batewu fora le trajet

* comme auit :

 

DE Lis: Dx Qresrc

£15 heures A.M, 0.1% heness AN,
sg A M. gs + A. M.
z005AM, IWAN,
13) © NM. 30 " P M.
ass + PL- 4.45 ‘M
550 + PMN, - 2016 “ PM

- LE3 DIMANCHES (3ip1)

1.46 heuresPM 1.00 heures P. W.
=is * rw ga +. P.M.
Len oo PM. 4.00 “ rN.
7.00 ** PH. - 60 “PM

Tes jours de fête, un veyage te fera àS hôvess
du matin de ! Tele. et dans l'après-vildi les heures
sercut Les mêmes que Je d'oranche.

Ligne de St - Ronntald,
-  Sillery et Queb«c

 

0;

LE VAPEUR ;

“SE UVIS"”.
—Copt [L. DIsRICURRS.

A congener le R MAL, (‘e texpaet les clrsane
i | tances ¢ pernettait), foevle teajed comme ait:

SeRsurap.. : 5m : q
F 18 hearer A 3. ~ C0Heuiey A M,
£00 AN 90 ¥ AM :
32200 « au 31.50 © ALM,
10 "“ PY 200 °** P
2e v.M. 400 “— PH.

, 60 © PX ey “ PM
° L&8 DIMANCHES to

2.00 heures P. M. 350 “FM,
500 =~ PAL 560 * P.M

cn“ PMN

meutart et desdendaat.
Tous es tamed.s il y 8 va veyage de StRomuald

« de Butery à Quêtes, à 8 bozete À. M. et à 7 heures

Tee ous Ge ta, un verage ve fera À $ Lesrer da
miceis 8» Romasld. el Zac»Hsin Les heu-
208 a61:2° Les wer que 16 Cacasehe.
 

 

1
Une médallle d'cr donnée peurcetts dure Eas

- Minérale à.1 Pxposition provinetais de 1987."
Nouveau certifaal peor cetia seledre era, N38

lecteurs scot invitésà Mre Le ouvvans :

Grand Séminaire Qube,1 Nov. (UL -

  
 

NE Lafcree, Ecr.

= CherMonsieur,

-_C’estavec platiirque fe certife que PEAU MI-
SEFALEST-LEUX es$ éxcctieutfaxideooutes

yapepris,pep . Ca ;
veau de cabaler le "#7 Jem'en vulegervl pendant plusieurs années, sb,

D cto anedes élec ns générales. Oh: iJoos i o recom,{ens éprouvé beaucoup de bios. J 
  

cn

CHEMIN DE FER

Quebec, _Montmorenoy
“. 66 Charlevoix

Cette'vois ferrée sers ouverte Au trate

SAMEDI, LE 10 AOUT
Ar50AL,6k80PAL araSie

. TRAINS DU DIMANCHE
otSultteront Sto-Anne à 6.00 h. A.M, 12.00 h, midi,

4.00h. P. M.
itteront Hedioyville à 7.65 h. A. M, 1.30 P,Too PM, M

Us omnilus tous les fours de Ste-Anne pour
Ia aie 86.-Paul à l'arrtvée du train du soir eb revient
temps pour prendre le train quittant Sainte-Anne

A3hm. IA. Four plus amples informations va
d au cond , Où Chez Lab be à Saints
Anne.
Pourles taux s ux de fret et de vo:

wadresser au posé ” - vestes

M 8. CRESSMAN,M. R. RUSSELL,
x &urintendant Gérant

 

 

SOCIETE FRANCAISE
D’IMPORTATIONS
MM. M J. DAYET & Ors ont l'hon-

neur d'informer leur cliontôls qu'ils ont
transporté leur maison de grow 119, 121
et 123, rue Dalhousie, dans le nouveau

BLOC MURFEFES

EN FACE DE

L'EXAMINING WAREHOUSE,
Ils gardent en stock le plus grand

choix de vins, liquours ot produits Écan-
çais du toutos sortes.
Leur nouvel aménagoment leur per-

mettra de répondre aves promptitudo à
toute commande transmise.

Ils espèront mériter commu par lo
passé la confiance du louxs clients grico
la-bonne qualité de leurs produits at Is

modération de leurs prix.
COIN DES RUES

Dalhousie, Leadenhall

BELLSLANE
 

Invention Ingeniense
!OUVEAU MODELE DE

TARGETTE
POUR FENETRES ET FORTES

Brevcté en décembre 1889
it

La NOUVELLE TARGETTE est sur-
tout utile pour un chassis trés-élevé ct
diflicile à ouvrir ou à fermer.

L'attention des constructeurs da mai-

  

:| sons, des architectes, entrepreneurs ob
propriétaire, ost sullicitée.

La NOUVELLE TARGETTE est visi-
blo au dépôt général à Québec, choz

Robitaille & Picher
Importateurs de Ferrimuerieel Quineail-

lerie anglaise el mmmericaine, verre &
titre de Belgique, peintures

et vernis anyluis
17tév—) Elm

 

 

SAUVAGE

-_ Fourla Grippe, la Brenchite, la Toux,
‘l'Enroucment, la Coqueluche et tous les
“mauvais rhumes attachés à la Puitrino et
qui eccasionnent la Consomption.
Chaque bouteillo cst accompagnée

d'une cuiller,
. En ventu en gros chez W. Brunet &
: Cie, St-Roch, E. Givoux & Frère, Lan-
‘eluis & Paradis et N. Rioux & Cie. En
détail chez les principaux Pharmaciens
ot Epiciers do la ville et de la campagne.

 

  
a:——

10,000 PIROES DE

MARCHANDISES
Eudommagéesparle feu, l'eau

et la fumée,
——()}mee

  

|LUNDI,7 AVRIL
Nouscommencerons à véfldre
nos‘SOIESet SATINS à robes,
légèrement endommagés, ains
que les DENTELLES;de soie
noire, JesGANTS KID, BAS de
cacheratre. co

venir à boñnohonte.
——2e},

BOO Hw
MAGNIFIQUES RUBANS

" A MOITIE PRIX"

(Brunet, Laurent&ie,
<..\Enseigne ds 18-Fonille rable. Eg 

20 mare~—wig rr X

  
 

Anne pour Hedieyrilla à6b. 15 A M, 06 3h32 ~

"|. Cenuex Trsscez, DsLAAou & DE

Neus invitons2X Dames, à Le

…REMERCIEMENTS.
° t—

KOTRE-DAME

A JAS. F. BELLÉAU,Eck,

DE BEAUPORT, -

17 FÉVRIER 1890,

Agent des Assurançes la “ GUARDIAN"

MONSIEUR,

Veuillez me permettre d'être U

et ia ‘“ LANCASHIRE.

interprète de tous les paroissiens ae
Notre-Dame de Beauport peur vous exprimer toute notre reconnaissance.
Vous avez mis une activité tellement considérable à régier nos réclama-

- lions d'assurance duns la “ GUARDIAN" et la “ LANCASUIRE ” que
déjà, après (rois semaines-seulemen
de nos assurances.

! d'avis, nous sommes en possession
M nous fait aussi grand plaisir de constater la

libéralité et l'esprit large qui animent ces compagnies si bien fondées, et
qui ne savent
réclamations,

Vous me permettrez aussi de !

point chercher des difficultés dans le règlement des

ouer le dévouement de M. E. Giroux,
votre complable, qui s'est montré si empressé à se rendre à vos désirs et
ad nousfaire parvenir lesfonds des

~

assurances.

J'ai l'honneur d'être,
Monsieur, ‘

Voire très humble serviteur,

  R Classe

   

   

     

     

 

LOTERIE |

réal, Canad

Ede 1a province de Qué- VALEUR DES
fbec. Fondée en juin

51884; sous l'autorité
Ede VActa de Québec,

[32 Victoria, chap. 36,
   H $1.00 Le Bil
543 RRs

Victor Marier, 44ÿ0tfiots pareil

      

 

  

$50,000
GROSS LOT

LY INARUBLEDE £5,00)
ics

 

A.J. J. LEGARE, Ptré;
Curé de N.-D. de Beauport.

-

4
       

HOM:N3LATUIE DES LIF3D

 

Le Siime tirazs woasusl “1Ymmeutle do ....$3,00433 $3,111.94
1 da LLTan

NATIONALE

|

Seowswer

|

Ff coigtisd Sb
{ 4 ds Li Ce 2m

MERCREDI

|

Banedhmei Bin oi
b Eous le patronage ts moublemsats.. ns SR

A Zt Muni 1890 200 Monte d'or... fa 100013)

8 M. LE CURE A. LABELLE A 2heares P. M. 1923Ssévices doviiionts 6.03 5,013.0)

ucabinot do Loacture |, =
Au profit do I'Giu- Al.ut [8491 Lots valant...’ 150 000,03

vre des Sociétés Dioc&- à dontautiier L. 11 81.03

Fos amv lss da > €
tac =GIDL18 jaar te

SEJIZCAIX

8. B. LEFR3ÿ2%

Burèaux: 19 Rue St-Ja0q133
MONTREAL, CANADA

des billets a Quobire, ct nr quil fonte demanio

pr

 
de billets par tetlre doit etre nilressce, No 83, Fue d'Atguillos.

Pourla commodité du public des dépôts de Billets ont été faits chez Mossiours
ALrnoNsE Lraare, rue Desjardins; FERLINAND BsLanD, 204, ruo St-Joan;
FERDINAND DELISLE, courtier, rue St-Pierre ; Jos. Tukninx, 263 ruo St.-Vilier,
Et.-Sauveur; Jos. Coré, 243 ruo- St -Paul; Abyuroin VAILLANCOUERT, 117 rue St.-
Joseph; J. E. Gacxon, horloger, 280 vuv St.-Joseph.
 

LIGNE DE

 

A PARTIR DE

LUNIDI,ILE "7AURLETS
le temps et les circonstances lc permettent, la
vapsur LEVES, cupitaine Devrochers, quitteco

St

quenro ST-ROMUALD

7.00 A.M. 5-00 A AM.
113€ A. M. 1.00 bh M
4.80 P. 3L 6.00 1. M,

arrdtant au quai ‘Bowen, à Sillery, aller ut retour.

LICNE DE L'ISLE D’ORLEANS
QUERYO ISLE L'ORLIANS

830 A M 9.00 A. M.
8.00 P. 34. 3.30 P. sL

Arrêtant au quai du Lassin do radond à St-Jo-
sephi aller et retour al possible.

prix do passage sont lor mêmes que durant
l'été pour les passagers, ainsi quo pour le fret etlos | 8
anfinaux.

 

Traverse de Quebec et Levis

FS BATEAUX DE CETTE TRAVERSE (la glaso
et lo temps le permettant, le dimancho axoeptcy

quitteront :

QUEBEC LEYIS
Pour te Grand-Tronc

 

A. M. A M.
8.50 Train mixte pour 7.00 Malls do l'Ouost,

Ricinuond.
roI.

1.30 Train Express ra-
, M.
200 Train Express ra

wide pour ‘Ouest ide de l'Unest
8.60 Malle pour l'Ouest 5.30 Mixte de Rich.

mond.

Pour l'Interco!lonial

A. M.
7,30 Malle pour Riv.

du 2
9.00 Train ( accommo-

dution ur la
Riv.du-Loup.

P,M. PM
2.00 Malle pour Iall-{ 115 Mallede Flalltau

xa
6.00 Train (accoimma- 2.20 Mallods Iv Riv.-

dation pour Li du-Loup.
Riv -du-Loup,

Pour to Quebec-Central

A.M
7.00 Mixte de Riviera:

du-Loun

P.M.
1.00 Express pone Sher.

1.80 Traln mi ten mix r
St-J h pou

A.M.
7 00 Expresyde nals
10.45 Train Mixta de

t-Josoph ose . a.

1.0 Express Pas nuit 8,00 Express dy Shore
pour Sherbrooke Lrooks

10 dec 1559

 

 

La Banque Nationale
10ems

E LT APRES LE PREMIER JOUR DE MAI
prochain, la Banque paiora i ses ac-

tionnaires, un dividende do trois pour
cont, sur sun capital, pour les six mois
finissant le 30 avril prochain.
Le livre do transfert sors fermé du 16

au UU avril prochain, cos doux jours in-
clus.

 

L'ASSEMBLÉE ANNUELLE des
Actionnaires aura lieu au bureau do Ia
Banquo à la Basse-Ville, JEUDI, lo 22
MAL prochain, à 3 heures P. ML

Pur ordro du Bureau,

P. LAFRANCE,
€nlasier.

Québec, 21 mars 1890.
27 1m—E J
 

  

    

        

uses P REE ANC q
Ueto odSA kdrd

& 2 Bad Ac CHINE
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 7 SREBN
D NN)
SAISON D'ETE

TAUX REDUITS
——:0;——

Dos billets «le saison, À réduction, seront émis pour
EN, DEUX où TROES noi aux famiilescela villo
ytn vor.t demeurer à la cmnpagne lo lonz de la ligne
de ce chemin de fer pendantl'été, aux taux suivants
entre lo ler MAT ct le 51 OCTOBRE.
 

 

  

 

   

Entre Quechee Un [Deux |Trois|* Pildass

ET mois mols mois Tapie

Lapetite Rivière. 18 8 018 5 50/$ 7 50 $200
nelenno Loret .

St.-Awbroiso ..., f..| $0 700] 80) 240
cartier........... 6 00{ 10 00] 12 Of 80

Bt Gabriel.... ...... G 50} 11 00} 14 09 4 00
Lao St Joscph a... 7 00; 32 00, 10 09 co

urglonds...... (.. 4,
8dE 8 00} 15 00} 20 00 800
Rivière-à-Pierro.....| O 00} 16 OC] £2 00 12 00
 

* Ces billets sont bons pour tous les membres do
la faniillo dont les noms devront Être Inscrits sur 10
billet, et sont en force du ler mal au 31 octobre,
Les porteurs de ces billets auront le privilégo de

fairo transportor gratuitement Jeuts moublos et ap.
provinionnement pour la consotumiation journahère.

Dilletson vente par R. AM. Stocking, agent ds
iets pour Ia ville, 82 rue St-Louis ctà la gare du
a

Taux réduits en faveur dessport:mon en groupe
de cing où pluss magnifiques endroits pour jartie
do plai-ir, ainsi «unie taux tré>Las pour les rules
excursions, en s’udressant à l'agent yunéial des
voynpeurs.

5. G. SCOTT,

   

e
A VENDRE ALEX. HARDY, Sec. et Qérant.

. Azent'gen, ¥, ot Pass.
Québec. 12 avril 1800

“LE MANOIR”, village Ste-Maric, La D »
situéen face dela rivière Chauditro, avec envirun SOCIETE DE
mix arpents de terro, comprenantJardin, granges 4
écurie, remises, care À légumes ‘ete, le {out en
wmrfait ordre,
lay, oor.
A une ferme d'environ 40 arpents, uécA |

une petite distance du ‘Manoir, ” en tits bot étàt,
culture. ; Src

E'adresser à THEDERGE& LARUE,

actuellement occupé par. Ch I.

Notaires,
Ste-Blarlo, Deauco.
Les,
Notaires, Québec,

ér — sms 3

LEVIS
SnLO omen BR

 

Avendre où à Louer
—_—20=

Une maison de premibre classe
Anctenne residencedefeu E. W.Scwelt

—i0:-——

LF PLUS BEAU SITE DE LEVIS
—:0:—

S'adresser à Lonis Fréchotto, au
Conseil Yéjrslatif, Québec .

27 fev—e j jau

 

A Louer.
p'« MAQNIFIQUES MAISONS d

 

: dix sppartements chacund
== avecaméliorationsm es/dans ».

 

le bloc Pariseault, sur ls rugsSe, Jean,

1 B'edresserau 0% :

"... . PROPRIETAIRE,. ;
où. wif Sur los Feux;©.

UE; notaire,
- x BuoSte-Anne “.H

au Mont-Plaisant. PE

. AT si We TAR

ais

  

4 .

Gontruction Permanente de Québec
—O

L® ctapros la Jer MAIL prochain, Ia
SOCIETE paiers ii ses actionnaires

un divilendo semi-annuel de TROIS par
cent sur le capital permanent de la So-
ciété.
Lo livro des transforts d'actions sors

formé du 20 uu 30 AVRIL courant ia-
clusivement. |

‘Par ordre,
G.. GOURDEAU,

Secrétaire,
Québec, 11 avril.189
av—J Elm ’

Compagnie des Chars Urbains de
la rag Saint-Jean

 

B
L un ewinihus quitters les étalles de la compa.
gnie, tue St. Jean, pour le convert de Nellevue, “cf
wetlireLadment et l'Eyiiso Ste Foye, Cous Ies fours

Départ des Etables - [ZESte-Fuye
 

LE DIMANCITE
. Pour’ Ste-Foye
 

,f- Départ de Ryllse

1,0%P. M : i 2.00 P. L'
_ _ EM PM, 700 P. ML

._- Tous les dlmanches, an omnibus quitters les éta-
bles à 1 h. p. m,, ot fera deg voyages usqui 5 p.m.

couvent de Bcliavue, clinetisre Belinont, couven
Jésus-Marie ét an chinetidre Mont-Heraon et Woods

. Tous les JEUDIS, un omnibus quitters Les Stables
52h, p, m, pour cimetières Mout-Hermon et
Wi id eb le Jéans-Marie; au retour00

- l'omntbus quittera le couve..t à € p. m.
En prenant los chars urbaine au bureau de poste,

15 minutes ci-dessus mentiontiée, ler
veroutà tempsépour prendre l’omnibne,

WW.W. MARTIN,
 +

   

et apres LENDI, 16 19 MAY prochain-

passagers arri- |

rant,

Feuilleion de LA JUSTICE
 
 
 

69 - .
LA FABRIQUE

1

MARIAGES

CHATEAU DE LA SAVATE

Etablissement spéciedl pour tous les genres

d'adresse et de force

TENU PAR BARBEDOR

Boulevard de l’école, en faco de
la barrière des Paillassons.

Le jeudi 27 mai 1836,à huit
heures du soir,

GRANDE LUTTE D'HOMMES

A main plate, & l'instar de celle du

Midi.

COMPLIQUEE

Par divers jeux d'adresse et assis de for-

ce dans lesquels paruitrond les premiers

sujets

DU MIDI ET DU NORD

Engages, pour celte jois seulement, a la

demande générale des amateurs, pour la

rentrée de

1. JEAN LAGARD
Premier lulleur des arènes du Midi, pro-

Jessewr de Loxc et d'adresse française ; pre-

mier bétouniste de l'Acudéraie te Paris,

sauveteur aucdicillé, brevete pourle sabre

el le danse-des sulons, cle, ete, cle, qui

a bien roulte consentir à furre ea dicux

ce quablic parisien avant son depot,

IRREVOCABLEMENT FIXE POUR

LE NOUVEAU-MONDE

M JEAN LAGARD

Donncra an jeu d'adresse français, a

jeu de boxcEtassaut de Contre-Puirle el

quatre lultres à outrance, sarour :

le contre

M. PLANTEHOUX, DIT LE PO-

TEAU-CEPIERS

connu par see mêlhode et ses sucéès :

2e Contre

M. BOICHEL, DIT LE REDOUTA-

BLE HUVERGEANT

Premier sujet jusqu'alors invincible

3e Contre

M.L'ENFANT, DIT LE ‘TOULOU-

SAIN SANS QUARTIER

Lutteuwr de style, ayant travaillé à Paris

à Lyon, à Berlin et dans toutes les diverses

capitales, conmu cn outre  dars Les ale-

liers pour la pose, cte,.

4e Contre

M- MUSCAMLE, DIT I,E BUFFLE DE

CARPENTRAS

Pesant 137 kilos, vainqueur du edlebre

Soliman, brisant le cristal de roche avec

ses dents et portant quuitre arlilleurs sur

chaque brussavec facilité,

M. JEAN LAGARD

Luttera en outrelout amateur qui aura

prcablement déposdune somme de

MILLE FRANCS

entre les mains des ,uges choisis rar la

socicld

I’ORCHESTRE SOUFFLARD

Composé de 24 musiciens à
vent et militaires, jouera duns
l'intervalle des parties.
Le tout sous la protection de

l'otorité, éclairé au gaz, avec ra-
fraîchissement de première
qualité, sans augmentation de
prix, à proximité, dans l'établis-
sement même, salons et cabinets
de société, soupers à la carte et
autres.
L'affiche du jour donnera l'or-
dre des parties et les détails
complets de cette:

CEREMONIE UNIQUE EN

SON GENRE

Prix des places, pour cette fois
seulement: enceinte des lutteurs,
5 francs ; chaises du second
rang, 8 francs ; pourtour, 2
francs ; galerie, 1 franc. Moitié
partout pour les enfant, les
bonnes et les militaires. On
pourra entrer, moyennant 20
francs, dans-le vestiaire où MM.
les Bonshommes font leur toi-

Jette.

 

Personne ne pensera que la
rédaction d'une semblable affi-
che ne soît pasl'œuvre d’un'gé-
nie extraordinaire.

chose de plus fort encore et de
plus méritant que la rédaction,
c'est, si Fon:pent-ainsi s’expri-
mer; la pondération, c'est-à-dire
de classement - &équilibré des

POest unsafiairode tact“iCectest unwiaffaire.de tact.
3'Barbedor fitSbller eon

‘   
-

    

   

Il y a copendant: quelque :

fide.sesyilains voisins.pep

différentes valeurs qui la com- abot:i

d'œuvre dans les bons endroits.
Il répandit, en outre, quelques
propectus aux abords du  Jo-
ckey-Club et devant les cafés du
boulevard. C'estlà que s'ob=
tiennent Ilcs places à 5 francs.

Lalutte à maiu plate n’est
pas sans possèder quolques fers
vents parmi notre jeunesse mal
dorée.

Ces sortesde spectacles ont
un public assez restreint,’ trèse-
disémins, mais fidèle.
du l'aller chercher. L'affiche de
Barbedor avait ce but: elle l’at-
teignit.
Tout ce qui, dans Paris, affec-

tionne l'art aimable des  Arpin,
des Rabasson et des Marseille,
fut dament averti do la rentrée
de Jean Lagard.

Aussi, le soir venn, le fameux
soir, quaud l'affiche du jour eùt
donné les détails, trois ou qua-
tre cents per-onues réprésentaut
les classes les plus diverses do
notre civilisation so trouvèrent-
elles réunies au château do la
Savale,
Dis sept heures on avait re-

çu du monde à huit heures
moins le quart les voitures
avaient commencé à rouler
dans la ruelleSaiut Fiacre et
dans la rue de l'école.
Huit heures sonuant, Cassenr,

le chef, instalié à la cutsse en
qualité de contrôler. dut refuser
ces chaises de second rang.
L'enceinte clle-même était pres-
que remplie. C'était une re-
celte,

Casseur et ses marmitons so
reprenaient à vénérer Barbe-
dor.
À l'intérieur, la salle, éclairée

par une douzaine de quinquets,
remplaçant le gaz promis, pré-
sentait tir aspect entièrement
satislaisanl. Un vieux tapis,
tendu sur une couche de sciare
de bois, tenait le milieu de as
rène. ‘
(On {nit d'avance ce lit pour

adoucir la chute des vaincus.)
Aux augles du lapis, on voyait
dus carales et des petits tas de
sciure fine : les carafes, pour
rafratchir la gorge halelante des
champions ; la sciure, pour
étancher les muscles baignés du
smeur Gt permettre aux nrains
des atlilètes de prendre sur lo
corps ruisselant de l'adver-
saire.

Les galeries laissaient  pen-
dre des drapeaux un peu fanés,
mois couverts de diverses ins-
criplions où lhonucur et
la gloire étaient exaltés
en style confiseur. On se
demande pourquoi la gloire
et l'honneur sont les divinités
obligées de ces séjours mulhon-
nètes ct obscurs.

Les poteaux étaient entourés
de banderoles. Les cigares ct
les pipes chargenient l'atmos-
phère d’un brouillard horrible-
ment sufloquant. L'orchestre
Soufflard démenait ses cuivres
comme un diuble et fuisait le
pius allhigeant tapage.
Au pramier rang, dans l'en-

ceinle, c'élail Un composé assez
curieux de sporting gentlemen
gourmés duns leurcravate et do
grands gaillards hautement dé-
braillés qui fuisuit évidemment
partie de l'honorable société des
Forts-et-Adroits. Ceux-là sont
a reconnaltre d'une liene. Ils
onl tous des coquins de bras
qui sortent violemment de leurs
wanches fatignées, des cous har-
dis et miraculeux ‘auxquels ue
convieul pas la cravate. Quand
ils marchent, leur cassure pro-
duit un déhanchement tout par-
ticulier ; quand ils sont assis,
leur fainéantise les afluisse com-
me un (as de vieux lin ge.

Les chaises du second rang.—
à (rois francs,— présentaient tin
aspect moins caractérisé. C'était
le vrai public : les curieux qui
ont entendu parler, les gens
qui disent ; il est bon do tout
voir, les pères de famille, les pe-
tits étudiants, le projanum vul-
gus. Beaucoup, parmi ces
agneaux, avaient la main sur le
gousset de leur montre. Leur
physionomiedisait en général:
si ma femme savait ou je suis |
Une bello et vertueuse com-

pagnic, c’etaient les gens da
pourtour. Morbleu ! de rudes
figures ! peu de linge, quelques
emplâtres sur l'œil, des mousta-
chus faites pour inspirer la ter-
reur, des redingotes demi-solde,
des balafres, des bottes dange-
reusement blessées.

Qui sont ces guerriers ? Ma
foi, je nen sais rien. La police,
quoi qu'on dise, n’ost pas assez
naïve pour employer ces né fas-
tes visages. Ce sont plutôt
d'anciens Forts-et-Adruits qui
viennentfaire opposition, môn-
ter des cabales ou soutenir, au
contraire, moyennant quelques
gratifications, les phases chan-
celantes du spectacle.
- N y a parfois dans cotte zône

iodes batailles sérieuses, ce
tendrait A sanctionner notre-di-"
re. Les mœurs y sont farou-
chez “Sous-périlde prise de...
côrps, il y faut partager l'avis.
at ted ar
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Un nouveau journal canadien intitulé
"Le Devoir paraîtes sous pou à Bluskegon,

 Mich,

+ Un concaurs interustioral de boauté
aurs licu à Vienne, vers la mi-juin. Los

“prix distribués atteindront ls valeur de
cinquaute millo francs

  

Le capitaine des Cosaques Piechkow,

qui se rend de Knabarowska à Poters-
bourg sur le mômo cheval, ost arrivé à
Ensan, ayant fait 6,541 kilomôtres dans

les 155 journées.

 

La société St Jean-Baptiste de Cohoes,

N. Y., à résolu do chômer ln fête natio-
nale avec beaucoup d'éclat cotte annéo.

Plusiours sociétés du dchors prendront

part à le démonstration.
———

MM, les Allemands, qui sont forts en

bsuverie, viennont d'imaginer un sys-

tèmne original d'abonnoment à la brasse-
rie Eu payant $1d0 par an, l'ubouné
pout boire tout le juur et la soirée.

 

L'influenzn, qui a fait son tour du

moude, prend des proportions considé-
rables dans I'Indo. On s'apperçoit à

présont que lo prétendu choléra qui a
sévi en Porse ces mois derniers n'était

autre chose, lui aussi, qu'une forme (de

l'influenza

 

Le professeur Frnenkel, disciple do
Kock, le rival de Pateur,et lo prufueseur

Brieger ont décuuvert et isolé le germe

de In diphtérie. C'est un granule blanc
accreté par un bacille spécial, et auquel

s0s inventeurs ont douné le nom de
** toxalbumen. "

———

Mgr l'évêque de Springfield vient de

nommor M. l'abbé C. E. Bruncault, de
Wost Gardner, curé de la nouvelle pa-

roisse canadienne de Holyoke, ot M.
l'abbé A. Desaulniers, de Pittafield, rein-
placera M. l'abbé Brunealt à West Gard-
ner. Le successour de M. l'abbé Desaul-

niors n’est pas encore connu.
—__

Lo bureau do statistiques de Rome
viont de publier uno série do tableaux
et de graphiques sur lo duel en Italie

depuis 1879, qui constitue l'ensemble le

plus complet qu’on ait réuui sur la ma-

tière. La première choso qui frappe,

quand on examine ces tableaux officiels,

c’est combien l'Italion est frileux, on le

savait déjà ; mais les chiffres on donnent

Ia preuve mathématique. Ce qui le

prouve, c'est le nombre très restreint de

duels pendant les mois d'hiver. Ainsi,

de 1879 à 1889, on n'a compté que 92
duels pendant le mois de novembre ; en

décembre, le chiffro s'est abaissé à 67.

En janvior, le chiffre des duels se relève,

grâce à l'appoint des provinces méridio-
nales, où le climat précoce permet do

mottre habit bas sans risquer une fluxion

de poitrine; on on n compté 220. A
mesure quo Is tompératuro dovient plus

clémente, le nombre des ducls s'accroît.
Le mois de mai à vu 319 combats singu-

liers ; mais c’est surtout on juillet et on

août quo l'épidémie attoiut son maxi-

mum d'intensité, 330 pour le premier

mois ot 326 pour le second.

 

Un nouveau ministre

I'HON. ARTHUR BOYER

M. Arthur Boyer, député de Jacques-

Cartier, à été assermenté, cette après-

midi, à trois lioures, comme ministre

sans portefeuille. j

Il succède à l'hon. D. A. Ross,

S——

LA LUTTE
—

On n'a pas été lent à commencer ln
lutte électornlo dans lo comté de Mont-
morency. Des joudi les candidats, M.
C. Langelier et Desjardins, so sont ren-
contrésau Château-Richor ot à l'Ange-
Gardien.

Hior, les deux candidats ont parlé à
Sto-Pétronille, I, O.

On ous informe que dansces quatre

rencontres M. Desjardins a été nussi mal

à l'aise que s'il avait ou lo pont do Qué-
bec surles épaules Plusieurs disent
qu’il l'a sur la conscience.

Il à trouvé difficile do jongler avec les
chiffres budgétaires sous los yeuxdo M.
Che Langolioretles électeurs sc sont
amusés à voir s'écrouler ses calculs.
La lutte sera vivo et très intéressante

entre les deux élus dos dernières élec-

tions généralos ; mais lo comté de Mont-

morency passera à l'appui du gouvorne-

ment. &

LE LIVRE DE M. MACNA

 

Dans sa dernière chronique littéraire,
M. Chs. ML Ducharme paye un tribut
d'éloges au livre de M. 6 J. Magnan,
Rofesscur, un do la joune génération.
ous reproduisons la critique talle que

publiée dans le Nutional, de Montréal:
* L'excellent travail de M. C. J, Ma.
an,‘ l'Enseignement primaire (1888)
uve donc ici sa place naturelle.
Tracer l'histoire do l'instruction pri-

maire au Canada et faire connaltre les
méthodes d'cuseignoments los plus por-
fectionnées qui sont en usage dc nos
jours, Lel a été la but de l'auteur et ce
at il l'a atteint à la satisfaction do

tous.
M. Magnan no ménage pas la routine

5 parfaitementraison, car si Ia plu.
post des élèves, au sortir de l’école pri-

=, Imaire sont incapables d'écrire mêmo ne
lettre; c'est bieu grâce-à cette malhou-'
Touss routine qui prétend enscigner Ia
Inngue parin grammaire, quand" c'est
par la langue que la grammaire ‘s'ap-

L'auteur attiro aussi _ notre
sur une autre anomalioË- gy

=}: 1*%Taus lespédagogues ‘s'accordent à
-dire que po

prend.

. Attention

ur former une génération
d'hommes virilail faut des hommes com:

 

mo éduest-ura Quo les foinnues for-
went des fenunes celn no comquit. Mais
20 qui ns 80 cumprenl pas auasi bien
c’ust que I'éduc tivu dus gargousgvit cou-

“fide i des juunes filloe, EE —
** Si nous laissons nos filusons lo tutel-

lo de fillettce, duos vingt ans nous dureus
uno génération d'hommes anus Cnoagie
et aaus caractère.” .

Etcà l'appprui do ses dires, ML. Majroan
prensnt le rapport de &wrintendant do
l'instruction j ubliquo mostre qua les
écoles et maison d'uducation du tout
genre en notre province sont dirigées
par 5,850 titulnires, dont 1,393 bomumos
ot 5,457 F-numes !
Eu résumé, lu volums de M. Mnenan

ost bion fait, d'une utilité incontestable
et niérite bion les éluges que luiont dé-
carnces AL l'abbé TL G. Rouleau, et
MM. J. B. Cloutier, D. Lefebvre et
autres,

DERNIERESDEPECHES
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Nouvelles de Montreal

Accident, — Benediction de elcches, — Aes

tion en Co uniazes,—Cour Appel.Ua

aete de gencrusiie.

Montréal, 19wai. — Vers midi, sa-
wedi, une jouno fille einployds dans une
muison de la rue Saint-Jacques était
occupée à son travail, lorsque toutà
coup le pied lui glissa et elle tomba ei
nul adroitement qu’ollo s’est casséo Ia
jaunbe. L'infortunés jeune fille a été
traneportée par ambulance à l'Hôpital
Général, où elle à reçu les soins néces-
saires.

—Dimancho, lor juin, a 9 heures et
detmio du matin, aura lieu à Saint-Vin-
cent de Paul, (Ile Jésus), In bénédiction
des nouvelles cluches destinées à l’église
de cette puroisse.
Le comité d'organisation se compose

de MM. Rd. A. H. Couture, curé ;
Hector Lussier, mnire ; Benoit Bastien,
C E. Germain, N. P., Téles. Ouimet,
docteur Gormain, secrétaire. La céré-
niouie promot d'être des plus brillantes.

—Une action en dommages ds $5,000
n été instituée, on cour supéricure, par
M. Henry Benton, cuntre la compagnie
du Grand-Tronc. Ce dernier prétend
que son épouso ot sun enfant ont été les
vistimes d'un accident de chemin de fer
suite de la nézligence grossière des em-
ple: 3s de la compagnie, M. FL Hut-
chius, avocat, estle procureur de M.
Bonton.

—Vendredi dernier a eu lieu l'ouverture
du lu Cour d'Appel, sous la présidence
des honorables juges A. A. Dorion,
Tessier, Cross, Baby et Church. Deux
motions dans les causes de Merrill vs
Ryder et Caron vs Cook ont été présen-
tées. Puis on commonea les procédés
dars les causcs de ** Montréal Loan and
Mortgage Company ” vs Damase Leclai-
re ot du C, P. R, vs Dame Agnes Ro-
bison.
—On dit que Mine Albani a décidé de

prélever 8400 h $500 sur la recetto du
concert donné à Québec pour les affocter
à In colonisation dans la paroisse de Ste-
Agathe. M. l'abbé Lajeuncsse, curé do
la paroisse de Sto-Agatho est lo frère do
notre grande Diva Canadienne, ce qui
explique la prédilection toute particuliè-
re do Mme Albani pour cotte paroisse.

Bismarket Fempe-
revr Guillaume
—

03 que l'ex-chancelier dit dujeune
empereur

IL VOULAIT LA PAIX

MEURTRE--SUICIDE

(Par le téégraphe du G, N. W.)

Une expedition ; ortugaire au Mozambique

Lisbonne, 19 mai— Une expédition
politique et scientifique au Mozambique
partira de cette ville de boune heure en
Juillet prochain et débarquera à Quilli-
mane. Corvelhoe et Rubero, membres
du cabinet portugais en feront partie.

Un decret du gouviracment bresillen

Paris, 19 mai—Lo gouvernement bré-
silien a décrété quo après lo 1 juillet des
droits do dounne de 20 pour cent acront
payables en or.

La fournce de huit heures

Paris 19 mai. —Los délégués de Paris
4 In conférence socinliste nationale do
1889 ont décidé de furmer un comité
permanent pour voir à l'avancement
de la journée de travail do huit heures
Ils vont former uno ligue et demandentà
tout ouvrier et socialiste qui ont pris part
it la démonstration du premior mai,de for-
mier dos comités qui so mettraient on
rapport avoc le comité central de Paris,

 

QUELQUE; PRNSEES DE BISMARK
 

Ce qu'il peuse Au Jeune empereur

Paris, 10 mars.—Lo Figaro public
- deux"colonnes de ponsées do Bismark
qui lui sont commiiniquées par un in-
timo de l'ex-chancelier. Voici quelques-
unes des remarques de Bismark :

*“ J'ai vécu pour la nation,il est main-
tenant temps quo je mo dévoue à moi-
même et à ma famille. Parlant de l’em-
poreur Guillaume, il dit : ‘* J'ai pitié de
ce jeuno homme. Il est comme un chien
de chasso qui jappe après tout, sent
tout, touche à tout et finit par causer
un désordre complet dans la chambre où
il n'a rien à faire. L'empereur cat In
victime de l’histoire commune dontil a
pu avoir profité par un règno de tran-
quilité sans éclat. Si une pierre est dé-
placée toutes les autres pierres de l'édi-
fice tomboront infaillibleement. “Je ne
suis capable d'aucun étonnement ni
d'aucun mégris ”, tels sont les sonti-
monts do la jeuncase.
‘Parlant à eon médecin, Bismark a dit :

“* je suis moi aussi un grand médecin, jo
suis un médecin d'état. Avant 1870, la
nation souffrait, la guerre l'a guérie.
L'Allemagno était alors incapable de
rofiter de ans victoires quelui avait
onnéo l'Unité nationale. Maintenant,
une nouvelle guerre, même un sccond
Sédan n’améliorerait pcs an position.
Le pays est maintenant vioux ; j'ai fait

tout ceque j'ai pu pour empêcher la na-
-tion allomande de commettre des excès,
et je crois quo j'ai réuesih Dieu. zoul ot
moi savons combien j'ai travaillé-et ce
que j'ai cu à chdurer, Aujourd'hui,cé
joune ompereur, avec son impatience,
cst un terrible brasseur. La grandeur de
YAllomague est nécessaire à la tranquil.
lité do l'Europe. Quand j'eus dit cela au
‘Roichatag, les Français baussérent lours- “épaules et aprelèrent celsde Ia présomp-
Pn, Oopeudaut, il n'y avait pas de ve

nivé dans ca quo j'ai dit. L'ennemi héré-
ditnire dans le vraisens du mot est daus
l'ost. Il y Aura une guerre dans laquello
Ja Fruv  écrascra l'Allomagne, pohdaut.
que la Russie ossaiera d'évroser - le;
France, -w» : : LE

C'ist In Jui Je Kéristoire, et l'empereur
Guillaume désiro faire cètte bistoire,
minis il nt comprend pas, nine connaît
l'exprit.des lois des siécles. L'Allomagne
s'un va À une criso, Uno crise que l’empe-
reur Guillaume pouvait’ reteuir, mais X
qu’il a préparée et accélerée. Iln’y a.pas 4
de cure absolue pour uns nation pasplus
qu'il y on à pour un corps humain. Lo
principe de destruction est tout ce qui
existo. Uno goulo choso roste à fairo :
rotardor l'ouvrage de destruction ; I'Al-
lemagne-demando la tranquilité, L'em-
pereur Guillrumo allume uu feu dans”
uno trop grando fournaiso, puurréchauf-
for ceux qui sont froids. Il va être inca-
pable d'arrêter In coullagration ; les
flammos vont augmenter et détruire co
qu'il veut préserver. Il a beaucdup do
vigueur pour commencer, mais ilveut
marcher trup vite, il va perdre son souf-
fle sur le checniu,

Trois noyades

Stanton, Neb. 19 mai. —Pendant qu'un
cultivateur nommé Tuckeo, 66 promo-
naît on chnloupe sur lo lac, samodi, avec
sun fils ct sa Alle, l’ombarcation a cha-
viré et tous trois se noyèrent. :

La tempcrature ot la vegetation

Dosuinines, Io., 19 mai. —Des rapporte
des deux tiers de In contrée du Iowa,
digont que les dernières semaines ont 618.
exceptionnelloment froides et dommaga-
bleg,û In moisson. Toute l'étendue dos
donimages n’est pas encoro connue, mais
il eat évident que les petits fruits et la
végétation tendre ont souffert beaucoup.-
Oucraint maintenant une sécheresse.
La condition générulo de la moisson n'est
pas oncourageante.

Springfeld, Ills., 19 mai. — Les for-
miers sont découragés ici, In température
a été considérablement basse la semaine
dernière. La pluie par toute la contrée
a été audessus de ln moyenne. La vé.
fétatiun est retardéo par le froid,

Double noyade

Castine, Ile, 1¢ mai. — Le capitaino
Melvern Grindle ot sun frère Fredorick,
so sont noyés, hier, le batoau sur lequel
ils se trouvaient ayant chaviré.

Sericusement Licascs

Chioago, 12 mai.—Dans une querelle
ici, Oharles Eher a été fatalemont blessé,
et John Carr ot William Davis séricuse-
ment blessés, hier.

Jouto a Ia rame

Sydney, À. S., 19 mai. — Uno joute a
êté arrangée entro Peter Kemp, l’Aus-
tralien, et W. J. O'Connr, le rameur ca-
nadien.

Un assassin

New-York, 19 mai. —Roseta, femme
d'un ouvrier italien à frappé au cœur,
ici, co matin, un nommé Gindice qui
peusionnait chez l'italien, pour défon-
dre l'honneur de sa femme.

Nouvelles de Montreal

Montréal, 19 mai. — Los messiours
suivants ont passé avec succès leurs exa-
mons et reçu le titre de chirurgien-den-
tiste

MM. G. E. Hyndmand, Sherbrooke,
Jules Paradis Québec, E. R. Darton
Stowart, Nichol, N. J. Kerr, L. P. Ber-
nier, J. M. Forris, F. Ibattson, Mont-
réal, Stephen Stockhouse, Lachute, R.
Simpson, St André, J. Laroque, St
Joan. M. Globensky a passé les examons
préliminaires.

—Lres recettes du Pacifique pour la
semaine finaissant le 14 mai sont do
£285,000, contre $238,000 pour la so-
maine correspondanto de 1889, suit uno
augmentation de 887,000.

—Avec l'Angelus de Millet,so trouvont
oxposés six tableaux de Sir Donald
Smith et ML R. R. Angus. On romarque
aussi deux pièces de tapissorio de Gobo-
lin, lcs deux seules pièces authontiques
cn Amérique qui ont été en la posses-'
sion de ln famille de Lotbinière dopuis
plusiours générations. Elles sont vieilles
de doux cents ans et furent faites par
Audry, durant le règne de Louis XV.
Elles furent achetées par le marquis de
Lotbinière avec le château de Vaudreuil
où clles sont demeuréos depuis qu'elles
ont été apportées de France, dans les
premiers jours de ln colonie, par le gou-
verneur français.

Maritime

Southampton, 19 mai. — Lo steamer
Eider, parti do New-York, est arrivé ici.

Une convention d’employes de chemins

de fer

Philadelphio, Pa., 19 mai.~Une con-
vention de représentants des différentes
organisations d'emplayés do chemins do
fer n ou lieu ici, hier soir. L'objet de
cotte convention est de prondre en con-
sidération les griofs que les employés
ont contre les compagnies. On n'a pris
aucune décision mais on a ajourné pour
rondre le temps d'étudior la quostion ot
a réglor à une assembléo subséquente.

Tentative de suicide

New-York, 19 u.i.—Sam Crook, frère
du propriétaire du restaurant, sur Park
Row, n tenté de so suicider, ce midi, en
ae tirant un coup de revolvor,

Maladie sur Ice Letall

AmaterJam, 19 mai. — Une maladie
sévit sur le bétail. Un fermior a Sharon,
Jacob Kilta a perdu sept vachos, la se-
mning derniére. On s'alarmo do la pro-
gression de cetto maladio,

Maritime

Moville, I9 mai.—Lo steamer Stale of
Pennsylrania, est arrivé ici de New-
ork.

L'hon. M. Greonway a Ottawa
Ottawa, 19 mai.—L'hon. M. .Greon-

Way, premior-ministro du Manitoba est
en cette ville, aujourd'hui. Il à dit qu'il
oapérait quol'acte provincialo passé par
la législature du Manitoba,abolissant les
écoles séparées, ne sorn pas désavoué
pur le gouvernement fédéral,

Suicide

Essox Centre, Ont, 19 mai—Un nom-
mé John Alexander domeurant à Gos--
ficld m'est suicidé vendredi soir ‘on
so coupant la gorge.

 

ASSEMBLER A CHAMPLAIN

M. LE DOCTEUR TRUDEL REND COMPTE

DE SACONDUITE PARLEHENTAIRE

GRAND SUCCES 1111.

14 mai 1890,
Monsieur lo Rédactour, op

l’ermettez nous do vous envoyerquel-
ques notes ‘concernant l'assembléo-do
mercredi. Nous sommaes'un pou enre-
tardrinais nous tenons i donner sor oqt--
to nasembléa. des détails importants
À connaître. Dimanche dornier M. lo
Dr. Trudel était pour parlor à Cham-
plain inuis comme la Ohambra était . dis-
soute depuisla voillo, In permission:iette,
lui.avait donné, Mg. Lailèche de jritlor 1eDimanche était explrde. Alors M.
“le‘Dr“Trudel annonça aux" éloctours' de

 

na SUSTION

Champlain qu®l-viendrait mercredi, ce
matin rendre ‘compte de sa conduito’
Parlementaire. .
M. le Dr Trade) est yenu seul et nous

d'avions jamais eu l'idéo dc faire venir
‘quolqu'us pour l'aider car--nous avions
coufiance en luiot il nousa prouvé, une
fois de plus, que cotte confiance, il l'a
méritait { ! ! ’

Mais, imaginez, M. le Rédacteur Fa-
éablo surprise que nous- réservait les

4 Blous sénateur  Hyppolite Mont‘Hop. sénateur ont-
mai Giant en négligd quand Phils;

taf apprit cette assomblée de Pa.
rAas0 ct n'ayand pas lo toinps du faire sa
toilotre du et d'esprit; pour l'heu-
re de l'assemblée, télégraphia à Québec,
d'envoyer, par train spécial, la grosso
Mitralllouso du Comté de’ Montmoren-
cy |! l et ollo neus ait arrivée. la nuit

‘ dernitro, oh jusqu'à la gueule, do
chiffres em lés oto ! eto
Gare à vous, pauvres Electeurs de”

Champlain I lear { 1]
- Par un autre convoi, arrivait lo Gros,

Gros M, Nérée Daplossis, chargé jus-
u'au faîte do ses blagues ordinaires,
Gus on jugorez tantôt. Vous lo con-

naissez Néréo, n’est-co pas ! ! !
Après lui, (par le môme chemin) arri-

vait un grand nombre de voitures, char-
ées de blous de Trois-Rivières ot des
aroisses environaantes, Parmi ces

voitures, 4 ou 5 étaient chatyées de cla-
queurs et boxeurs du ,mêmo fieu qui
chauffés à blanc, entpurait les honnêtes
et prisibles citoyons do Champlain,

‘un doux copendmmb oft la ddica-
lesse de nous dire : Si vous dites un
mot, un seul....vous alles ôtro massa-
crés..... position était critique:
Voyoz vous, honnltes gens de toute In
"Province : La mitraitlouse en avant et
dos mopottes en arridro | |
M. Norée en avait un, particulière-

ment, h gure cadaveriquo, et repous-
santo qui To suivait pas à pag comme un
chien, Je ne parle pas de Philippe
Bailly qui le suivait, mais du cyclope
ui, Aussitôt que quelqu'un parlait à M.
créo, fermnait le poing et nous lançait

des éclairs monaçants deson œil uni-
ue.

4 Mais j'arrête, M. le Rédacteur, car
c'était si dégoutant, si écœurrant, de
voir ces individus saluriés payés pour
étrangler les honnêtes citoyens de Cham-
plain—an premier coup do sifflet, que les
consurvateurs intelligents, commo les
nationaux, n’ont eu qu’une voix pour
condamner lez lâches quiles avaient
ongagés.

1. le Dr Trudel ouvrit la discussion
avec son talent ordinaire ot parla d'abord
durant uno heure et quart avec cette
verve, ot cette éloquence quo tout le
monde counait—et tout le monde, amis
comme adversaires l’applaudirent,
Dovant cot enthousiasmo les boxcours

avaient l'air embôtés un peu.
L'éloge du Dr Trudel n’est pas à fai-

re : c’est un de nos plus forts tribuns,
mais un mot does autres s. v. p. M. le
rédacteur.
M. Desjardins—député de Montmo-

rency qui est un gontil homme ctun
officier supérieur de l'armée bleue mit le
feu à ss mitrailleuse : Quelle chose
épouvantable ! ! ! : Los chiffres—les dé-
ficits,la ruine, las hidouso bangueroute.
—enfin tout un programme Taillon :
Jes morceaux du pont de Québec, lus
affaires do la colonisation ete., sortaiont
avec de tels éclats do voix et étaient
accompagnés do tols gestes de moulin
à vent en fonction, quo l'assemblée se
crut un moment à sn dernière heure :—
les vitres de l'église tremblaient....
Brrr Brrr. Enfin la mitraille cesso il
torabo épuisé dans les bras du mairo Pe-
tit Louisa ct do Philippe, baigné de
sucurs, pauvre homme,Moufe-2 coups
do sifflets, et les claquours salariés fi-
ront entendre un discordant hourras.
M. le Dr était à la tribuno que les cla.
queurs claquaient encoro—lo coup de
sifflet d'arrêt n'ayant pas été entendu.

Ici M. le rédacteur los choses chan-
gont, M. Desjardins, obligé de remontor
dla tribune, pour lire lui même des
chiffres qu’il venait do crier au Dr :
par touto l'assemblée pour dire
c'est faux, et poussé au pied du mur
oui où non. Trop lache pour le dire, il
descendit honteuscment de la tribune
ot l’assemblée des boxceurs ne frappa
pas, car eux, comme nous étaientconvain-
cus que co quo le Dr disait était la vé-
rité, et vous comprenez quo Desjardins
comme ccluild, lo Dr on fait vite le
tour.

Ce fut Jo coup de grâce, l'assembléo
acclama le Dr Trudel, l’enthousiasmeo
était à son comble. On permità M. Des-
jardins de donner des explications. Il s0
remit à changer les chiffres de colonnes
et les partisans qui s'attendaient à une
réfutation, claire et catégorique, restd-
rent complétemont démoraligéa, Tout lo
monde est convaincu que jumais lo terri-
ble canon de Montmorency notonnura
dans Champlain.
Notre infntigablo député romonta à In

tribune,la voix toujourscommeun clairon
etil invitade nouveau M.Nérée Duplossis
ainsi que lo futur candidat (M. lo Dr
Grenier qui venait d'arrivor, (tranquille-
mentlui) à venir | euxaussi dire oui ou
non.
M. Duplessis monta à la tribune, mais

il avait décidé, depuis quelques minutes,
de ne pas parler, malgré les supplics-
tions du Dr Trudel ot de l’Assemblée
(par délicatesse). Et quoique ayant pris
dos notes, il ne voulait pas êtro deux
contre uu. Il invita donc ses amis d'aller
l'entendre chez P. Bailly (son bras droit)
(Vous le connaissez lo Philipps—lhom-
me aux lunettes d’or). .Si vous no le con-
naissez pas —Vous êtes à plaindro ! ! !
M. Nérée refusa donc lâchement la

discussion loynle que M. le Dr Trudel
lui offrait.— Que voulez-vous ? ?7——La
grosso mitraillouso vonait do rator.—C'é-
tait embôtant. Nous reatämos donc mai-
tres du terrain devant V'égliso contre tous
les invités bleus et les boxers ot M. lo
docteur continua d'adressor ln parole
aux élocteurs de Champlain, eat ceux qui
restèrent étaient souls de vrais élec-
toura.—tout le resto suivit le grrrand
Néréo.
Arrivé choz Bailly on lo jucha sur uno

caisse do (quarante ots, ! ! ! ) mais vide
de marchandises... .Et là ! lle terrible
Nérée, qui est (très pouroux, dit-on,)
harangua avec d'immensos gestes scs
pauvres invités tristes et silencieux,
pourtant lc hourrah do sa descente de
in caisso fut entonné par un homme au

| chapeau gris (on ne le connaît pas au-
trement) - on sait copondant quo c'était
un bras de la clique.

C'était triste, lo Rédacteur, de
s'êtro donné tant do mal pour une po-
tito assemblée do paroisse (ok la petite
majorité est bloue.)

s bons bleus ! ! ! ils voulnient faire
un grand éclat de cetto assemblée ! mnis
l'homme propose ct Diou dispose,
M. le Rédacteur, c'oxt un très grand

succès pour notre digno candidat, Jo duc-
teur F. Trudel, otle 17 juin prochain,
l'écrasantemajorité prouvora à Ja Pro-
vince que los consorvateurs-nationaux.,
ne craignent ni les gros canons de Qué-bacot de Trois-Rivières et encore bien

“ moïns leurs claqueurs salariés. -
+Signé : aNe
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UNZ IMPERTINENCE

Tl'exiate de par le monde un Jon L
quia pour titre L'Evénement. Durant’
nombre d'années ge journalbéseul ’

ié en langue française qui‘
ounât desnouvelles. Depuis, l'Evéne--

ment s'est laissé dévancer par nous. #II
N'y à pas do jour où La Justice ne ren-
vois pas au troisièmo dessous la feuille
qui nominalement ost rédigée ;par M .
Eugène Rouillard. À l'Evénemesit on em-

te de laJustice sans donner crédit.
ayant pas d'esprit d'entreprise voulu,

on'ost obligé de.s6 laisser diro quelo
journal auquel on travaille n’est à Ja
auteur voulue, qu'un autre journal

donno plus do matière intéressanto à
ire,
Nous comprenons quo cela tombe sur

Jos nerfs de Rouillard ot cie. Nous
comprenong aussi que quand ou a lo
caractère mal fait on so voxe, et c'est
pour ces raisons que mous nous expli-
quons facilement l'ontrefilet impertinent
ui a été publié dans la seconde édition

de l'Evénement de samodi ot qui se lit
commo suit:

** Le récit de l’entrevuo du reporter
de la Juitice avec le ‘condamné à mort
Morin eut été tout ausssi intérossant si
celui-ci en avait éliminé cette charge ridi-
cule qu’il publie contro le shérif de,
Montmagny.
M. D. Lépine oxerce les fonctions de

shérif depuis près de quarante ans et tou-
jours l'on n'a eu qu’à se louer de #4 solli-
citudo ot de la délluaiusse des ses procé-
dés ehvers tous les prisonniors et surtout
envors les condamnés à morts, confiés à
sa surveillance.
Un reporter est donc mal venu, lors-

qu'un officier publio s’ucquitte conscion-
ciousement d'un devoir déjà ausoz péni-
ble par lui-même, de so fairo l'éche de
eottes rumeurs ou de racontars qui sont
de nature à nuire à sa réputation.”

Eh bion ! messieurs de l'ÆEvénement
vous nue savez pas do quoi vous parlez
quand vous dites soltes rumeurs et ra-
centars, Du commencement à la fin lo
rapport publié dans La Justice de ven-
dredi dernier est oxact. En ce qui touche
la sollicitude do M. Lopine, nous n'a-
vons rien à contredire, Morin non plus.
Quaud à In délicatesse et la sollicitude du
susdit M. Lepine nous no désirons rien
dire. Nous préférons Inisser ls parole
au dirccteur spirituel de Mçrin, à un
autre vicaire do Montmagny, au geolier
ct aux gardes de Ia prison et ‘aussi au
sergent Burko ct au constable Carrier,
cesdoux derniers do la police provin-
ciule.
Los deux abbés que nous venons de

mentionner étaient présents quand M,
Lépine n agi tout comuie nous l'avons
dit, et nous serions bien surpris si les
ofliciers de la prison n'étaient pas aussi
présents quand M. Lépine a si malhon-
nêtoment agi en contribuant, par ses pa-
rolcs,à aggraverle tourment d'un pauvre
coudamné À mort. Le fait est que la plu-
part d'entre eux étaient là.

Muintenant, disons que des leçons de
délicatcase vonant dola part du BL Rouil-
lard nous font rire, ot l'un saura
pourquoi quaud on se rappellera le Nou-
relliste.
À pnat cola, colui qui a écrit l'entre-

filet quo nous publions plus haut est un
polisson.
eer

Nos informations

M. lo colonel Amyot M. P., est
arrivé en cette ville. :

L'hon. M.E.T, Paquet est de retour de
St-Nicolus

 

Les honorablesjuges Tessier.ct.Bossé
sont partis hier pour Mantréal afin de
présider la cour du Banc de la Reine.

On cat à faire des préparatifs à la citn-
delle afin de recevoir le gouverneur et sa
suite, Il estattendu demalu en cutto
vile.

Sa Grandeur Mgr Blais a dit la messe
co matin dans ls chapelle du séminaire
decette ville. ’

 

Lo sorgent Harpe est parti ce matin,
pour Montmagny où il est allé rompln-
cer le constable Burke, l’un des gardiens
du condamné Morin. ’

La Révde Sceur Supérieure du cou-
vont de Lévis doit partir bientôt pour
los Etats-Unis.

 

Nous regrettons de ne pouvoir publier
aujourd’hui, faute d'espace, l'adresse
présontée, hier, par In société St-Jean-
aptisto, à Mgr Blnis, ainsi que la ré-

ponse du nouvel élu.
Nous la publiorons demain dans notre

première édition.
 

Le vent cost au mariagos. Demain M.
Hawkins, du bureau do M. Beemer,
M. Ubald Bédard, de la maison Soucy
ot Bédard, ot M. Edgar Déchéne feront
partie do Ia gente respostable que lon
nomme les homme mariés. Bon voyage.
A l'occasion de leur mariago ces trois

jeunes gous ont reçus do fort jolis ca-
deaux do la part de leura amis respec-

Nous regrettons d'apprendrequo notre
ami M. Thomas Potvin do 1a Basse-Vilie
est dangoreusement malnde. Il à été ad-
ministré hior et les médecins entretien-
neutpeu d'espoir do le sauver, Il souffre
d'inffammation despoumons,

———

NOUVELLES LOCALES
AUX CONSOMMATEURS

DE GAZ

Payez vos comptes de gaz
le ou avant mardi 1o 20du
courant, et vous sauverez
Pescompte.

Cour du Recorder

Jos. Cloutier, ivre, no comparaît pas
apres avoir été admis à caution. Mandat
d'amener,
Richard Elvin, arrêté en étnt d’ivrosse

dimancho est libéré, à condition qu'il
Quitte In ville immédiatement pour se
rendre à Montréal.

Ferdinand Bédard, $10 d'amende et
Jes frais pour ivresse.
Deux marins d'eau douce sont con-

damnés à $1 d'amende et les frais pour
ivresse. Aprés avoir contribué aux reve-
nua do la ville, ila sont’ yotourné &bordde lours goëlattes. 5 =
Un d'oux à <té condamné à

monde pour avoir invité:son compagnon

Reunion . ’
. Ily nara réunion du-consoil des Mé.-:tiets ot du-Trmÿnil,de Ouébeo. ot Lévis

   "% reporterssont admis,
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Cour de Polico

La cause de Patterson va Martin Baye
Ke o été réglée par consentement >
tue #.

Théoiths Mennrd, oncher do place, à
été forcé du donnor caution de gurder la
paix envers les autres coslers, “ ; Ca

Aux Ursulines

Le première communion donno lion
chaque annéee, duns ln chapelle de cetto

odréraonio.
Hier matin, à six houres ot demie,

Mgr Ant. Racine, évêquo de Sherbrooke,
su rendit au couvent des Uraulines où il
dit In messo, assisté do M. l'abbé F. X.
Delage, curé do Ohicoutimi, et de M.
l'abbé Paradis, chapolain des Ursulincs,
comme dincre et sous-diacre.

Los bonnes religieuses ot lours élèves
firent du chant magnitiquo : plusieurs
cautiques ont été superbement rendus.

Avant In communion, l'émineñt prélat
ToHONÇA Une touchanto allucution sur
1 grandeur du sacrement de l'Eucharis-
tio, recommandant aux jeunes enfants
qui se préparaiont A recevoir leur Dieu
pour la première fois du ue jamais lais-
ser cflacer do leur cœur lo souvenir d'un
si beau jour.

Dix-sopt jounes filles s'approchèrent
alors do in table sainto pour ressvoir la
communion des mains de Sa Grandeur.
Ce sont : Billes Jeatsno Dellesu, Fra

Pitzpatriok, Rose Mario Audet, Blan-
che Burrougs, Angela Barden, Mpguie
Burde, Agnès Buisvert, Blanche Dévy,
Corinne Fitzpatrick, Evangeline Gar-
neay, Eva Hamel, Katie Horan, M.
Halloran, Jeanne Larocque, Gabrielle
larocque, Alma Larue, Lavra Pollotior,
Martha Shea, Lucie Simard ct Fabiola
Tessiar,
Aprés Ia messe, out lieu la confirma.

tion. Mgr Racine adressa de nouveau la
perole aux jeunes enfants comme pour
es mioux disposer encore pour recevoir
l'Esprit-Saint. 22 onfunts furent conflr-
més, ainsi quo Mme Louis Tessier qui a
ombrassé la religion catholiquo il y a une
couple d'annéos
Sa Granduur étnit assisté de D. l’abbé

Delage curé de Chicoutimi et do M.
l'abbé Bornier, du séminuire do Québec
La cérémonie n été très imposante.
Dans la nef, on remarquait : MM. Ch

Fitzpatrick, V. W. Larue, docteur, A.
G. Belleau, M. Audet, docteur Laroc-
que, ducteur Simard, Ld. Lortio, LL A.
Boisvert, D. Arcand, Louis Tessier,
Théo. Hamel et autres dont les noms
nous échappent,

A la reforme

Le jeune homme Edgard Coté de Lé-
vis, iizé de 12 ans, condamné à trois ans
d'école de réforme pour avoir volé uno
montre à son père, est parti cette aprés-
midi pour Montréal.

La confirmation a Levis

La cérémonie de la confirmation dos
jeunes enfants qui ont fait leur première
communion samedi dernier, à eu licu
hier après-midi, à l'église N. D. do
Lévis, et n été très imposante. Elle était
présidéo par Mgr Bégin, évêque de Chi-
coutimi.

Plus de cont enfauts, gargons ot filles,
ont regu le sacrement do la Confirma-
tion.
M. Xavier Thompson et Mme Lamon-

tague représentaient les parrains ct mar-
raiuos des jeunes confirmés.

—À l'office du mois do Marie, hier
soir, Mgr Bégin a donné le sermon.

Les nouveaux couzreganistes

C'est hier qu'à ou liou à l'église do la
Basse-Ville, lo pèlerinage annuel des
congréganistes do Lévis Voici les
noms dos nouveaux congréganistes qui
ont fait leur consécration à lu sainte
Viergo : .
Emile Demers, Hubert Paradis, Sam.

Paradis, J, E. Paradis, Jos, Morcney,
jt., Narc. Poliquin, jr., J. Plante, OlII-
vier Michaud, Jos. Emond, Jos. G.
Plante, Olivier Michaud, Télesphore
Bégin, Léon Ruel, Thos, Masson, Pierre
Bolduc, jr., Romuald Charrier, Jos.
Moroncy, Joseph Gagnon, Garvais Cou-
ture, Jus Couture, llector Déuin, Al-
bort Lemieux, Joan Lortie, Nap. Gi-
roux, Jusoplh Lebrecque, Alpl Des-
jardins,

Le Sleme ba(alllon

La rumeur disant quo lo Sièmo batail-
lon devait 36 rendre à Montréal lo jour
de la f£âte de la Reino n'était fondéo
L'iuspection de co corps aura lieu sur los
plaines d’Abrahauco jour-là

Le nouvel hopital

Les autorités do l'Iôtel-Diou, ont
commencé à faire déblayor lo terrain eur
lequel on cuustruira bientôt un hôpital.
Cu nouvel hôpital sora construit à l'ouest
de l'hôpital actuol et aura 160 pieds des
longueur sur 50 «de largeur, ot aura cing
étages. DML Pampalon cn est lo cone:
tractour.

Mis'en plece

Le joli petit bateau i vapeur, de M,
Boivin, quo l'on admirait au château
d'Eau, à rette, a été brisé par la
glaco, à passé par dessus la chausséo ot
a été mis en pièces. C'est uno porte
totale.

Presentation de eadeanx

Les nombreux amis do M, Edgard Dé-
chôno,fils de notre concitoyen M. F. M.
Déchône, marchand de In basso-villo, se
sont réunis chez lui samedi soir et lui
ont présonté une jolie adresso accompa.
gnos do deux riches cadeaux, & l'occasion
de son prochain mariage. :
M. Edgard Déchéno quoique pris à

l’improviste a répondu avec beaucoup
d'apropos à cette adresso.

Il invita ensuito_ses amisd prondre
un vorre do vin. Inutilo d'ajouter que
"la-gaieté la plus.franchen’a cessé de .ré-

été praposées ot bues avec entrain.
Tard dans la nuit los amis de M, Dé-

chêne so séparèrent enchuntés de cette
fôte intime en lui souhaitnat À lui et à
a future épouse tout lo Lonhour possi-

e.

Hultres malpcques

M. William Savard, lo populaire res-
taurateur de la ruo N.-D.  lasse-Villo,
viont de recovoir 50 quarts d'huitres
malpèques, Il-est-on étut do vondre cos
huftrosà très bon marché. Los amateurs
#.ront cortains d'êtraïhion sorvis en s'a-
dressant à lui. =.
M. Savard, comme on lo sait, on fait

uno spéciulité, et Yon est toujours sûrs
de trouver des huîtres ‘fraîches à sons
restaurant. Ces huîtres sout gardées
dans uno glacidre et sont par conséquent
-très fraîches.

., Qu'onaillo au restaurant Savard, No
36, rue Notre-Dame Basse-Ville pour
s'an convaincre. je .

DECES :

BÉLANGER.—A Saint-Roch,:dishanche
. matin,est décédée. Le do (38 ans,

me Mario Bidegeré, épouse de F,.
Xavier Bélan or. a pone BT

Los fünérailles
houres. ;
Lo convoi funèbre laissera Ia domeuro

mortuairo, No: 275, rue du Roi, à 9° h.
, pour }’ liso St-Rooh et de À auoi.

mietibre'St-Charles, - à demain mardi, 1e
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| VENTE À L'ENGAY
_ Par Oct. Lemioux & gj,

ENCAN DE "MEUBLES TRES Etep)
- DE SUCG: SSION thats

Par OCTAVE LEMIEUX &
JEUDI, LE 22 MAI

A notre salle, 238, Rucet faubourg St-Jean, Qué
—0;—

Cig

 

Nous avons requ iustruoti
tours, do veudro à l'enchèr
22 mai, i notre salle, divers meubles qdoux successions, consistant en. un m :guifiquo amcublemeut do saloy on ntirouge, d'une grande valour, Meubles deboudoir, tables en acajou, bullet, horlo.Ho antiquo, argenterie, coutellerio cu argent plaqué, verrerio en cristal nogluds,

,

On des curg.
©, Jeudi, de

service 4 thé con porcolaine, inoue
continodo ct wardo-robo en acajou.ETEplumes, matelats cn crin, meubles de
chambre à coucher en noyer noir ct des.
sus ou marbre, et quantité d'autres effets
aussi soront wis i l'onchère, une quanti.
té de. nos magnifiques meublos neuf
moubles de salon, meubles de chambre
À coucher lus plus élégants qui se tro,
vent & Québec, bullet, (sileboand) trig
nouveau cb quantité d'autres effets,

Tout sera vondu nbéolument sans ré
serve, ct vislbles mereradi lo 21 mai jum
qu'à 10 hours du soir. !
La vente commencera 2 hrs., précises,

OCT. LEMIEUX & Cie
17 n—J ats Encanteurs,ele77e

mer

ri
La Machine a Coudre

DOMESTIC
EST LA SUPERIEURE

——10:———
LISEZ LISES:

Nous avons fait usage en nutro maide Québec ct dans lu plupart de nossucecurealos de Ja machine à coudre appeléeIa “DOMESTIC” et nous avous puSonstater qu'elle ust excellente, produi-s oujours les résultat alise
Enon) ats los plus salis

BON PASTEUR,
Québec,

A VENDRE CHEZ

 

(Dans l'ancien block Bernard & Allaire)
COIN DES RUES

St, Jean et St. Stanishs
(HAUTE-VILLE)

QUEBEC
17 wars—-E J 1an

AVIS |
JE ne suis pas ot je t'ai jamais été

membre de la corporation des Are
pentours de Québec,

ROY,
. A. Sc. MLE, :

F. X. A.
8. B.,

Gradué des Universités Laval et McGill,
19 mai—J jno

DEMENACEMENT
—0;—

Ouverture définitive
DE NOTRE MAGASIN

SAMEDI, 10 MAI
AU N° 58

Rue dela Couronne, St.-Roch
—tOe

Enfin, les ennuls du déménagoment sont finis, ed
nous invitons le public à venir nous faire visite à
notre souveau 2nagasin qui a subit de grandes répa-
rations ;
Le nouvelles marchandises qui n'avalent pu trou. |

vor place dans notre local teniporaire ont été reçues
et sous attirons spécialement votre aticntion sur US
Mmmense lot de tapisseries, et nous vous invitons
Mans ce temps-ci surtout, ou checun sc prépare à
1éparer leurs wisisons, à venir voir nos patrons de
4 et 8 cents. :

 

 

—-——AUSSI

Etofles À robe, laine, valant 25 ote pour 13cta, { ,

Mousseline couleur, valant 12 cts pour 5cts. ds

‘George Bobitailla, Oct Dionne, L
G. Bolsiel ef - Elz. Picheits |

Propriétaires du magasta aux QUATRE SAISOIS
53, Bue la Couronne, St.-Rechi

7mai—o

Ferdinand Vermette
CONFISEUR ET MARCHAND

DE FRUITS

76, RUE DU PONT
ST-ROCH.

 

 

DEPOT DF. BILLETS POUR STE-ANNE
DE BEAUPRE-

— !

M. FERDINAND.VERMETTE vient
d'ouvrir un magnsia de confiserios ct do
fruits ol il aura toujoura les plus beaux
de la saison,

——AUSS[—
HUITRES FRAICHES,

: CREME A LA GLACE,
LIQUEURS DOLCE.

M. Vermotto prondra toutes comm.
des qu'on voudra bien lui confier, pour
fournir ot servir los banquets, cfc.

Les pèlorins pour Ste Anne de ver
ré aurontl'avantage, tout on achotan
eur billet, de se procuror les aliments
nécessaires pour le voyage.
Deux anlons réservés aux Dames. ni
Unevisito est respoctueusement 80.1

 

citée. 9 mai-eJ
>

AVIS
= —0

AT est par le présent donné que tenté
‘A aayant desréclamations contreLape
devanto »Société PermanentedeConstpris”
Artisans, ”malatenant en li .
d'adresser leur compte au bureau des soussignés
125 rue St. Tiorre, d'ici à trente jours.

"0s MIGNF
ABRUT.users !
Gro. PAQUET,

C 0 1mQuébec 8 mai 1890—o J se

Demande
[ : : aa: MME pour prendrs soin
U* SEolives les effata d'éploeries et se re9"
‘Are généralement utile. ¥o 24s
Ll, No .

Rieiy* Rugapolin

. eu en be
… E:CHABOT,:doSaint
paréAMBROTE Dorchestor, estautoe

 

      

 

    

 

 th séllicitet

des

abonnemorits pour 08465pucesder Jets"

PS  


